
Violences sexistes 
et sexuelles : tous concernés !

Les acteurs culturels des Vals de Saintonge se mobilisent contre les violences sexistes et sexuelles. 
Sensibilisation, formations et nouveaux outils sont au cœur d'une démarche locale qui vise à mieux 
prévenir les risques, libérer la parole et accompagner les structures confrontées à ces situations. Page 5
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}CHARENTE-MARITIME

Canicules : fallait-il reporter les dates 
d’ouverture de la chasse ?
Des associations de défense de la faune sauvage plaidaient pour le report ou la suspension. 
La fédération départementale des chasseurs, elle, prône une adaptation locale du temps de pratique.

Suite aux canicules successives 
ainsi qu’à la sécheresse historique 
connue par la France depuis plusieurs 
mois, des associations de défense de 
la faune sauvage ont demandé à l’État 
de prendre des mesures de report ou 
de suspension concernant les dates 
d’ouverture de la chasse. C’est le cas 
notamment pour la Ligue de protec-
tion des oiseaux (LPO), dont le siège 
national est à Rochefort. Dans un com-
muniqué du 18 août, elle demandait 
« que soit reportée a minima, l’ouver-
ture de la chasse anticipée, prévue le 
21 août, jusqu’à l’ouverture générale 
de la chasse, fixée au 13 septembre, 
et, au mieux, que ce report soit main-
tenu jusqu’au retour de précipitations 
significatives permettant le remplis-
sage naturel des zones humides ».

“Cela va être 
un carnage”

La demande, adressée aux quatre 
préfets des départements du Poi-
tou-Charentes, est restée lettre morte. 
« Nous n’avons eu aucune réponse. 
Nous le regrettons », indiquait Régis 
Ouvrard, délégué territorial LPO Poi-
tou-Charentes, le 28 août. Selon lui, le 
préfet de Charente-Maritime (Michel 
Prosic, N.D.L.R.) a, le 21 août, publié 
un communiqué appelant à «  une 
chasse responsable » en Charente-Ma-
ritime. « Nous ne savons pas bien ce 
que ça veut dire. Nous aurions préféré 
qu’il prenne l’initiative d’interdire la 
chasse aux oiseaux d’eau, au moins 
jusqu’au 13 septembre », regrettait le 
délégué LPO qui décrit une situation 
critique : « Les plans d’eau sont pour 
la plupart asséchés. Or, ces oiseaux 

ont besoin d’étendues d’eau douce 
pour s’alimenter et se reposer. Leur 
espace vital est largement réduit avec 
la sécheresse ».

« Il n’y a pas eu de modification de 
l’arrêté départemental d’ouverture du 
21 août car il s’agit d’oiseaux migra-
teurs assez intelligents  », indiquait 
quant à lui, Jean-Bernard De Lar-
quier, vice-président de la fédération 
des chasseurs de Charente-Maritime 
(environ 14 000 adhérents). « Lorsque 
les marais sont asséchés, ils s’en vont 
vers la mer ou sur les plans d’eau et 
lacs qu’ils croisent sur leur parcours 
migratoire. En Charente-Maritime, 
nous ne les chassons que de 19h à 
9h du matin. Nous avons d’ailleurs 
demandé aux chasseurs de ne pas 
chasser dans des marais asséchés ou 
dans les installations n’ayant pas été 
alimentées en eau », indique le res-

ponsable. Sur l’ouverture du 29 août 
(oiseaux migrateurs terrestres), le 
vice-président explique que la tour-
terelle des bois vient pour se repro-
duire et part fin août-début septembre. 
« Elle trouve l’eau dans les fruits donc 
elle n’a pas souffert ».

Vivant dans les zones céréalières, la 
caille des blés, selon lui, « supporte 
très bien la chaleur puisqu’elle migre 
vers l’Afrique pour la chercher. C’est 
son univers. Elle ne supporte pas le 
froid. On ne peut nier qu’elle a dû 
souffrir de la sécheresse en juillet mais 
une grande partie a déjà migré. Cette 
chasse n’a pas été suspendue mais 
nous avons demandé à nos présidents 
de sociétés de chasse, dans le cas où 
leur territoire aurait souffert énormé-
ment, de fermer la chasse », soulignait 
Jean-Bernard De Larquier. Concernant 
les autres espèces (faisan, perdrix, 

lapin) il n’y aura pas d’arrêté de ferme-
ture départemental. « On demande à 
chaque président de société de chasse 
d’être responsable en fonction de la 
situation de son territoire. […] Ces 
gibiers se concentrent sur des zones 
humides. Des présidents ont choisi 
de ne les chasser que deux heures le 
matin, et de faire en sorte qu’il n’y ait 
pas une surconcentration de chasseurs 
autour des plans ou cours d’eau où ils 
viennent s’abreuver ».

De son côté, le préfet a limité, par 
arrêté, le remplissage des mares à 
proximité des «  tonnes » de chasse 
pour préserver le gibier d’eau dans un 
contexte de restrictions. « Il y a peu 
d’endroits où les oiseaux peuvent se 
poser. S’il s’agit d’un lieu de chasse, 
cela va être un carnage », déplorait 
Régis Ouvrard. «  Les oiseaux ont 
absolument besoin de ces milieux et 

vont s’y retrouver en grand nombre. 
Une chasse responsable est malgré 
tout une chasse. Cela tirait largement 
en Charente-Maritime le 21 août. Si 
vous tirez, toutes les espèces s’en-
volent, les chassables comme celles 
qui ne le sont pas. Cela perturbe l’en-
semble des espèces. […] Les oiseaux 
ont besoin des plans d’eau pour s’ali-
menter et se reposer. À chaque coup 
de feu, cela va les déranger. On estime 
qu’ils sont déjà affaiblis. »

64 espèces 
d’oiseaux chassables

Le délégué LPO se montre aussi 
en désaccord avec l’argument avancé 
par Jean-Bernard De Larquier sur 
les horaires de chasse qui ne déran-
geraient pas les espèces. «  De 19h 
à 9h le matin, il s’agit d’une chasse 
de nuit. Je ne vois pas en quoi tirer 
à minuit ne dérangera pas les autres 
espèces. Je ne sais pas comment ils 
reconnaissent un canard d’un autre. 
Je suis très perplexe sur la capacité 
de différencier le bécasseau maubèche 
en migration qui est chassable, du 
bécasseau variable qui est protégé. » 
Et d’ajouter : « Reporter une activité 
humaine de quelques semaines est une 
adaptation au changement climatique. 
C’était à la portée du ministre ou des 
préfets. En France, nous sommes à 64 
espèces d’oiseaux chassables. C’est le 
record en Europe. […] Je ne vois pas 
en quoi il est intéressant de les chas-
ser. Il n’y a pas grand-chose à manger 
dessus. C’est juste le plaisir de tuer 
un animal. »

Damien Carboni

Le canard siffleur fait partie des oiseaux d’eau pouvant être chassés, dès le 21 août, en Charente-Maritime.  
© Raphaël Bussière - LPO

« La mortalité des poissons se compte en centaines de kilos »
L’été caniculaire a durement 
éprouvé les cours d’eau du dépar-
tement. Face à un phénomène qui 
pourrait devenir plus fréquent, les 
pêcheurs alertent sur les consé-
quences pour les écosystèmes et 
leur activité.

« Avant de parler des pêcheurs, je 
voudrais avoir une pensée pour les 
poissons et toute la faune aquatique 
qui est en train de disparaître. » L’in-
quiétude de Gilles Brichet, le président 
de la Fédération de pêche de la Cha-
rente-Maritime, est palpable au regard 
des lourdes conséquences des épisodes 
de chaleur sur les rivières et leur éco-
système. « Depuis la fin du mois de 
mai, la mortalité des poissons se 
compte par centaines de kilogrammes, 
voire frôle la tonne », assure-t-il.

Le phénomène s’explique selon lui 
par deux facteurs : l’augmentation de la 
température de l’eau, qui a généré une 
baisse d’oxygène ainsi que la dégra-
dation des matières végétales dont les 

poissons se nourrissent, et bien entendu 
l’assèchement des rivières. « Sur 1 500 
km de cours d’eau observés dans le 
département, 1 000 km sont soit à sec, 
soit en rupture d’écoulement », affirme 
Gilles Brichet, qui identifie des zones 
plus touchées que d’autres, parmi les-
quelles la Boutonne, l’Antenne, la Né 
ou encore la Seugne et leurs différents 
affluents. « D’habitude, le point le plus 
critique est atteint en septembre. Là, 
on l’a atteint dès août, et on savait 
dès la mi-juillet qu’on allait droit à la 
catastrophe », ajoute-t-il.

“Ce qui est détruit 
est détruit”

Au cours des dernières semaines, 
les associations de pêche ont mul-
tiplié les opérations de sauvetage. 
Les poissons sont récupérés à l’aide 
d’épuisettes et transportés dans des 
bassins avec aérateur, vers des sec-

teurs où il y a de l’eau. « Ils doivent 
rester dans le même bassin versant », 
précise le président de la Fédération 
de pêche de la Charente-Maritime, qui 
estime que plusieurs centaines de kilo-
grammes de poissons ont ainsi pu être 

sauvées, toutes espèces confondues. 
Un moindre mal qui n’effacera pas 
les conséquences à long terme de ces 
canicules dévastatrices. « Même si la 
pluviométrie redevenait importante, ce 
qui est détruit est détruit. Il faut aussi 

s’attendre à ce qu’il y ait des effets sur 
la taille et la reproduction des pois-
sons. » S’il n’existe aucune mesure de 
restriction, les pêcheurs sont invités 
à faire preuve de bon sens et à lais-
ser «  le poisson se reposer  » dans 
les zones en tension. Les pratiques 
pourraient néanmoins être amenées 
à évoluer. « On ne va plus pouvoir 
s’adonner à la pêche des mêmes pois-
sons qu’avant », estime Gilles Bri-
chet. « Les truites et les brochets, par 
exemple, ont beaucoup souffert alors 
que d’autres espèces, comme les che-
vesnes, sont moins en danger. » Les 
aléas météorologiques, toutes saisons 
confondues, constituent également une 
grande part d’incertitude pour l’acti-
vité. « Cet hiver, les inondations nous 
ont également impactés. 2026 est la 
pire année, mais elle pourrait ne plus 
être exceptionnelle. Il est donc grand 
temps de se mettre autour d’une table 
et de se dire : que fait-on ? », conclut 
le président.

Simon Moreau

Les opérations de sauvetage de poissons se sont multipliées ces dernières semaines.  
© Archives l'Angérien libre
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Les Bourdonnantes essaiment 
leur féminisme
Les Bourdonnantes reviennent les 
18, 19 et 20 septembre. Pour sa 
deuxième édition, le festival mêlera 
spectacles, musique, littérature, 
exposition et biodiversité avec une 
même ambition : mettre en lumière 
les femmes et défendre une culture 
locale et écoresponsable.

Trois jours, sept lieux et dix événe-
ments. Pour sa deuxième édition, le 
festival Les Bourdonnantes investira 
Saintes du vendredi 18 au dimanche 
20 septembre. Derrière une program-
mation volontairement éclectique, 
l'association revendique trois piliers : 
un engagement féministe, un ancrage 
local et une démarche écoresponsable. 
Sa vocation : « Sensibiliser aux enjeux 
féministes sur le territoire saintongeais 
par la production de spectacles vivants 
et l'organisation de manifestations 
artistiques et culturelles, qui se sou-
cient de la préservation du vivant. »

L'association entend notamment 
«  mettre en lumière les femmes de 
Saintonge », rémunérer des femmes 
dans un secteur culturel encore majo-
ritairement masculin et proposer « un 
modèle culturel soutenable et local ». 
Une philosophie résumée par l'image 
de la ruche : pendant trois jours, les 
organisatrices invitent le public à 
« butiner à la recherche d'un joyeux 
nectar – celui de la sororité », cette 
force collective susceptible d'accom-
pagner le territoire de manière « sou-
tenable, solidaire et féministe ».

Le festival s'ouvrira vendredi 18 
septembre, à 18h, dans le cloître de la 
cathédrale Saint-Pierre avec une expo-
sition de Céline Levain, photographe 
rurale et féministe, consacrée à douze 

femmes du territoire. À 20h, au théâtre 
Geoffroy-Martel, la conférence musi-
cale des Drôlesses Musiciennes s'in-
téressera aux inégalités de genre dans 
la musique en Charente. Elle sera sui-
vie, à 21 h 30, d'un concert d'OKALI, 
trio d'Afro Trip-Hop porté par Gaëlle 
Minali-Bella.

Ovidie, invitée du dimanche

Samedi, la dimension locale et col-
lective prendra toute sa place au jardin 
public. De midi à 18h, le Village des 
Bourdonnantes réunira une vingtaine 
de stands d'associations, artistes, arti-
sanes et paysannes locales. Chorale 
féministe avec Iels en voix, sieste 
contée et spectacle jeune public Miel 

et moi rythmeront également l'après-
midi. À 16h, direction La Palu pour 
Du râle à la genette, une balade bio-
diversité dansée réunissant l'écologue 
Amandine Vallée et la chorégraphe et 
danseuse Loona C. Daranlot.

La soirée changera de registre au 
Silo avec Créatures à paillettes. Au 
programme : un blind test Perles 
sexistes VS punchlines badass à 21h, 
puis un DJ set de Joh et Marilou, du 
collectif Medusyne, à 23h.

Le dimanche sera notamment mar-
qué par la présence d'Ovidie. Elle 
participera à 14 h 30 à une rencontre lit-
téraire à la médiathèque François-Mit-
terrand, animée par la documentariste 
radiophonique Juliette Hamon. À 18h, 
au Gallia Théâtre Cinéma, Anna Mou-
glalis interprétera La chair est triste 
hélas, un seule-en-scène mis en scène 
par Ovidie. Une date particulière : les 
organisatrices annoncent qu'il s'agira 
de l'unique représentation du spectacle 
cette année en dehors de Paris.

Les Bourdonnantes veulent enfin 
conserver une manifestation accessible 
: quatre événements sont gratuits, trois 
proposés à prix libre et la grille tari-
faire s'étend de 5 à 23€. Une manière 
de traduire jusque dans les tarifs l'am-
bition de cette deuxième édition : faire 
de la culture et de la fête des espaces de 
rencontre autour d'une programmation 
« foisonnante et engagée ».

Amaury Legrand

Le village des Bourdonnantes réunira une vingtaine de stands d'associations, artistes, 
artisanes et paysannes locales. © Marion Bertin

Anna Mouglalis dans « La chair est triste hélas », pièce mise en scène par Ovidie.  
© Christophe Raynaud De Lage

À Saintes, l’élection de Mandy Goudal à Miss Poitou-Charentes 2026 envoie 
un véritable message positif aux femmes : l’âge n’est plus une limite pour 
rêver. À 38 ans, elle est couronnée parmi les plus belles femmes de sa région.
La Saintaise, mère de deux enfants et cheffe d’entreprise, a remporté le titre 
régional du concours vendredi 4 septembre, à la salle du Kube, au Futuroscope 
près de Poitiers. Après avoir défilé et remporté un premier titre de 1re Dauphine 
en Charente-Maritime en mars dernier, elle réussit à séduire le jury et le public. 
Toute la région espère la voir briller en décembre lors de l’élection nationale.
Mandy Goudal succédera-t-elle à Hinaupoko Devèze, Miss France 2026 
et Miss Tahiti 2025 ? D’ores et déjà, la candidate attise la curiosité des 
spectateurs du concours : elle sera la candidate la plus âgée de l’histoire de 
la compétition. Pour rappel, il n’existe plus de limite d’âge au sein de cette 
élection depuis 2022, autrefois fixée à 24 ans. Angélique Angarni-Filopon, 
Miss Martinique 2024, avait ainsi gagné le titre de Miss France 2025 à 34 ans. 
Son expérience, son parcours de vie et son âge seront certainement ses points 
forts. De plus, nul ne doute que la candidate saura parfaitement défiler avec les 
robes imposantes du spectacle. La gérante d’un magasin de robes de mariée a 
certainement déjà dû essayer de nombreux modèles !
Les Charentais-Maritimes ne peuvent que se réjouir de cette victoire. La 
dernière Miss Poitou-Charentes originaire du département à avoir pris part 
au concours remonte à 2021. Il s’agissait de Lolita Ferrari, une jeune femme 
de Tonnay-Charente. Les plus anciens amateurs du concours se souviendront 
peut-être également de l’Angérienne Monique Boucher. En 1966, elle récupéra 
le titre de Miss France après que Michèle Boule eut été destituée de la 
couronne.

	z L’élection de Miss France 2027 se tiendra le 12 décembre prochain 
et sera diffusée sur TF1.

}SAINTES
La Saintaise Mandy Goudal sacrée 
Miss Poitou-Charentes 2026

Mandy Goudal, Miss Poitou-Charentes 2026, le soir de son élection.  
© Facebook Miss Poitou-Charentes
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Milco dans la tourmente après l’échec 
de son plan de sauvegarde
Au cœur de l’été, l’entreprise spécialisée dans la préparation industrielle de charcuterie a été placée en redressement 
judiciaire par le tribunal de commerce de Saintes. Elle voit désormais son avenir s’assombrir.

L’entreprise Milco, implantée dans 
la zone industrielle de Moulinveau, à 
La Vergne, a été placée en redresse-
ment judiciaire par le tribunal de com-
merce de Saintes. Spécialisée dans la 
fabrication et la distribution de charcu-
teries, salaisons et autres produits ali-
mentaires, la société faisait jusqu’alors 
l’objet d’un plan de sauvegarde des-
tiné à lui permettre de poursuivre son 
activité tout en réorganisant ses dettes.

Par un jugement rendu le 27 juillet, 
le tribunal de commerce de Saintes 
a prononcé la fin de ce plan de sau-
vegarde et ouvert une procédure de 
redressement judiciaire. La date de 
cessation des paiements a été fixée 
au 25 juin 2026. Juridiquement, cette 
situation signifie qu’à cette date, 
l’entreprise n’était plus en mesure de 
régler ses dettes arrivées à échéance 
avec les ressources immédiatement 
disponibles.

Pas de commentaire 
pour le directeur général

La SELARL A.J.I.R.E, représentée 
par Me César Hubben, à La Rochelle, a 
été désignée administrateur judiciaire 
avec pour mission d’assister l’entre-
prise dans sa gestion. La SELARL 
Humeau, représentée par Me Thomas 
Humeau, à Saintes, a été nommée 
mandataire judiciaire et représente 
notamment les intérêts des créanciers.

Le placement en redressement judi-
ciaire ne signifie pas la fermeture de 
Milco. L’activité peut se poursuivre 
pendant la procédure. Le redressement 
judiciaire a précisément pour objectif 
de permettre la poursuite de l’activité, 
le maintien de l’emploi et l’apurement 
des dettes lorsque la situation de l’en-
treprise le permet. Une période d’ob-
servation doit notamment permettre 
d’étudier ses perspectives et les solu-
tions envisageables. Contacté par nos 
soins, le directeur général Hervé Bou-
cher-Doigneau n’a pas souhaité faire 

de commentaire à ce stade, préférant 
laisser la procédure suivre son cours 
avant de s’exprimer.

Des difficultés déjà évoquées 
en 2023

Cette nouvelle étape intervient 
après plusieurs années difficiles pour 
l’entreprise. En avril 2023, dans nos 
colonnes, Hervé Boucher-Doigneau, 
expliquait que la société sortait alors 
de « quatre années difficiles » et esti-
mait qu’elle «  se portait mieux  ». 

L’entreprise produisait à l’époque 
environ 800 tonnes par an et annon-
çait un chiffre d’affaires de 6,5 mil-
lions d’euros.

Spécialisée notamment dans les 
mousses, pâtés et foies gras, Milco 
réalisait alors l’essentiel de son acti-
vité auprès de grossistes et de comi-
tés d’entreprise. Son directeur général 
évoquait toutefois un contexte écono-
mique compliqué, marqué par la forte 
hausse du prix des matières premières 
et les conséquences de la crise sani-
taire. Il indiquait que le prix de cer-

taines matières avait été multiplié par 
cinq et que l’activité avait également 
été affectée par la grippe aviaire.

Pour consolider son activité, l’en-
treprise misait alors sur deux leviers. 
Le premier était l’export, qui repré-
sentait environ la moitié de sa pro-
duction, principalement à destination 
du Benelux et de l’Allemagne, mais 
aussi du Proche-Orient et de l’Asie. 
Le second reposait sur l’innovation 
et la recherche de nouveaux marchés. 
Milco travaillait notamment avec 
Hemip au développement d’aliments 
à base de chanvre destinés aux ani-
maux et envisageait une déclinaison 
pour l’alimentation humaine.

L’entreprise mettait également en 
avant son ancrage local et sa tren-
taine de salariés. « Nous travaillons 
beaucoup sur le bien-être au travail », 
expliquait alors Hervé Boucher-Doi-
gneau, qui soulignait aussi les recru-
tements saisonniers réalisés chaque 
année entre mai et octobre.

Un peu plus de trois ans après ce 
témoignage confiant sur l’avenir de 
Milco, la fin du plan de sauvegarde 
et l’ouverture d’un redressement judi-
ciaire marquent une nouvelle étape 
pour l’entreprise de La Vergne. La 
procédure doit désormais permettre 
de déterminer dans quelles conditions 
son activité pourra être poursuivie, ou 
non.

Amaury Legrand

En 2023, l’entreprise annonçait un chiffre d’affaires de 6,5 millions d’euros. © Archives l'Angérien libre

}MAZERAY

Affaire Lyhanna : une cagnotte pour participer 
au frais d’avocat des grands-parents
C’est une nouvelle étape dans le 
combat des grands-parents de 
Lyhanna. Une cagnotte en ligne 
doit leur permettre de financer les 
frais d’avocat liés à leur démarche 
de partie civile.

Trois mois après la mort de 
Lyhanna, l'émotion reste vive dans 
les Vals de Saintonge. La collé-
gienne de 11 ans, disparue le 29 
mai à Fleurance, dans le Gers, avait 
été retrouvée morte le 4 juin. Ses 
grands-parents, Patricia et Louis 
Bernard, originaires de Mazeray, 
avaient notamment participé, cinq 
jours plus tard, à la marche blanche 
organisée à Saint-Jean-d'Angély. 
Près d'un millier de personnes 
avaient alors défilé dans les rues de 
la ville pour rendre hommage à leur 
petite-fille et réclamer justice.

Aujourd'hui,  leur combat se 
poursuit sur le terrain judiciaire. 
Dimanche 31 août, Patricia et Louis 
Bernard ont ouvert une cagnotte en 
ligne afin de les aider à financer 

leurs frais d'avocat dans le cadre de 
leur démarche de partie civile.

À travers cette démarche, les 
grands-parents de Lyhanna sou-
haitent disposer des moyens néces-
saires pour suivre la procédure et 
faire entendre leur voix. « Nous sou-
haitons aller jusqu'au bout de cette 
affaire avec détermination et dans 
le respect de la vérité », écrivent-ils 
dans la présentation de la cagnotte.

“Que toute 
la lumière soit faite 
et que justice soit 
rendue”

Une détermination qu'ils justifient 
par leur volonté de connaître préci-
sément les circonstances du drame. 
« Notre objectif est que toute la 
lumière soit faite et que justice soit 
rendue pour notre petite fille qui a 

vécu un drame terrible. » La mort 
de Lyhanna avait suscité une très 
forte émotion à Saint-Jean-d'An-
gély et dans les communes alentour. 
Lors de la marche blanche du 9 juin, 
roses, ballons blancs et portraits de 
la jeune fille avaient accompagné un 

cortège parti de l'Hôtel de Ville. Ses 
grands-parents avaient marché en 
tête de cette mobilisation qui s'était 
achevée au plan d'eau de Bernouët, 
après une halte devant le collège 
Georges-Texier.

Près de trois mois plus tard, Patri-

cia et Louis Bernard expliquent ne 
pas vouloir laisser retomber cette 
mobilisation. « Nous ne voulons 
pas rester silencieux ni laisser cette 
histoire être oubliée », écrivent-ils. 
Ils veulent pouvoir « défendre ses 
droits, faire entendre sa voix et nous 
assurer que la justice soit rendue 
avec sérieux et équité ».

C'est dans cette perspective qu'ils 
sollicitent désormais la solidarité du 
public. « Chaque aide, quelle qu'elle 
soit, nous permettra d'avancer dans 
ce combat », indiquent-ils dans leur 
message. Patricia et Louis Bernard 
remercient enfin les personnes qui 
contribueront à la collecte, mais 
aussi celles qui la partageront. « 
Nous vous remercions du fond du 
cœur pour votre soutien, vos par-
tages et votre solidarité envers notre 
petite fille Lyhanna qui est partie 
trop tôt. »

Amaury Legrand

	z Cagnotte via Leetchi.com

Les grands-parents de Lyhanna en tête de la marche blanche en hommage à leur petite 
fille, le 9 juin à Saint-Jean-d’Angély. © Archives l'Angérien libre
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Les acteurs culturels s’engagent contre 
les violences sexistes et sexuelles
Un groupe de travail réunissant plusieurs acteurs du monde culturel s’est constitué pour mieux prévenir les violences 
sexistes et sexuelles, libérer la parole et donner aux professionnels et bénévoles les outils pour agir.

Les violences sexistes et sexuelles 
(VSS) ne s’arrêtent pas aux portes des 
lieux culturels. Associations, compa-
gnies, festivals, salles de spectacle 
ou encore manifestations artistiques 
peuvent eux aussi être confrontés à 
ces situations. Encore faut-il savoir 
les identifier, libérer la parole et, sur-
tout, savoir comment réagir. C’est pré-
cisément l’objectif du travail engagé 
depuis plusieurs mois sous l’impulsion 
de Marie-Pierre Lamour, sous-préfète 
de l’arrondissement de Saint-Jean-
d’Angély et référente départemen-
tale de la lutte contre les violences 
sexistes, sexuelles et conjugales.

“ Agir en amont 
pour prévenir les 
risques ”

À l’occasion du forum des associa-
tions angérien, samedi 5 septembre, 
Aurélie Lanoue, coordinatrice jeu-
nesse à Vals de Saintonge Commu-
nauté, et Céline Bohère, directrice 
de l’A4 – Association angérienne 
d’action artistique, présentaient au 
public les premiers outils issus de cette 
démarche : une affiche et un flyer des-
tinés à sensibiliser les professionnels, 
bénévoles, adhérents et publics du 
secteur culturel.

Un groupe de travail consacré aux 
VSS dans le milieu culturel a ainsi 
été constitué. Piloté par la sous-pré-
fète, il réunit des acteurs du territoire 

issus de différents horizons : l’A4, la 
communauté de communes des Vals 
de Saintonge, la Direction régionale 
des affaires culturelles (Drac), les 
Baladins du Comté de Taillebourg ou 
encore la Fédération départementale 
des foyers ruraux.

Le groupe se réunit régulièrement, 
environ toutes les six semaines, afin 
de réfléchir aux moyens de mieux pré-
venir les violences et d’apporter une 
réponse adaptée lorsqu’une situation 
est signalée. Le constat partagé par 
ses membres est notamment celui d’un 
manque d’outils facilement acces-
sibles et d’un besoin de formation des 
personnes qui encadrent les activités 
culturelles et associatives.

« Un président d’association qui se 
retrouve confronté à un cas ne sait pas 
toujours à qui s’adresser », souligne 
Céline Bohère. L’objectif est donc 
aussi de permettre aux responsables 
associatifs et culturels de ne plus être 
démunis face à une situation de vio-
lence ou de harcèlement. « Il ne s’agit 
pas de faire peur, de punir ou de sur-
veiller, mais d’agir en amont pour pré-
venir les risques », insiste-t-elle. Cette 
démarche locale fait écho au plan 
national de lutte contre les violences 
et le harcèlement sexistes et sexuels 
dans le secteur culturel, présenté par le 
ministère de la Culture en mars 2025.

Trois axes pour agir

Sur le territoire des Vals de Sain-
tonge, le groupe de travail a retenu 
trois grandes orientations. La première 

concerne la sensibilisation, avec la 
création de supports de communica-
tion destinés à rendre le sujet visible et 
à faciliter la libération de la parole. La 
deuxième porte sur la formation des 
professionnels et des bénévoles.

Deux sessions de formation et de 
sensibilisation seront organisées les 
18 et 26 novembre à Saint-Jean-d’An-
gély. La première, le 18 novembre à la 
communauté de communes, sera ani-
mée par l’association Tremplin 17 et 
portera notamment sur les violences, 
le cycle de la violence, l’emprise et le 
repérage des situations. La seconde, le 
26 novembre, sera consacrée au cadre 
juridique, avec un rappel de la légis-
lation, du droit du travail et du droit 
commun applicables aux associations 

et aux bénévoles. Ces rendez-vous, 
ouverts à tous, s’adressent aux acteurs 
culturels et associatifs du territoire 
ainsi qu’au grand public.

Enfin, le troisième axe concerne les 
engagements contractuels. L’objectif 
est d’intégrer progressivement une 
clause relative à la lutte contre les 
violences sexistes et sexuelles dans 
les contrats conclus entre les structures 
culturelles et leurs partenaires.

Autre outil présenté lors du forum 
des associations : la borne interactive 
de prévention (BIP), mise en place par 
le Service départemental à la jeunesse, 
à l’engagement et aux sports (SDJES). 
Présentée sous la forme d’une borne 
numérique, elle utilise notamment un 
quiz pour aborder de manière ludique 

et pédagogique différentes probléma-
tiques : violences sexuelles, harcèle-
ment, discriminations ou bizutage.

Destinée notamment aux jeunes, 
aux établissements scolaires et aux 
structures sportives, la BIP permet 
d’engager la discussion et de faire 
émerger des questions parfois diffi-
ciles à aborder directement. L’idée 
pourrait désormais être d’adapter cet 
outil au secteur culturel, afin de dis-
poser d’un support supplémentaire de 
sensibilisation auprès des jeunes et des 
personnes qui les encadrent.

Des Vals de Saintonge 
au département

Pour l’heure, cette démarche est 
expérimentée sur le territoire des Vals 
de Saintonge. Mais ses initiateurs 
souhaitent déjà aller plus loin, avec 
la perspective d’un déploiement à 
l’échelle de la Charente-Maritime. Le 
groupe de travail pourrait également 
être élargi au monde sportif, lui aussi 
confronté à la problématique des vio-
lences sexistes et sexuelles.

Au-delà des affiches, des flyers ou 
des formations, l’enjeu est donc de 
faire évoluer les pratiques  : savoir 
prévenir, savoir repérer, savoir écou-
ter et, surtout, savoir vers qui orienter 
lorsqu’une situation survient. Une 
démarche qui entend rappeler que la 
culture, espace de création, de liberté 
et de rencontre, doit aussi être un 
espace où chacun peut évoluer dans 
un cadre respectueux et sécurisé.

Philippe Morchain (Correspondant)

Céline Bohère, directrice de l’A4 et Aurélie Lanoue, coordinatrice jeunesse à Vals de 
Saintonge Communauté. © P.M.

}SAINT-JEAN-D’ANGÉLY

Le Brevet d’initiation aéronautique 
fait sa rentrée à l’aéroclub
L’aéroclub angérien lance sa 
session BIA dès mi-septembre et 
organise une réunion d’informa-
tion samedi 12 septembre à 16 h 
dans ses locaux.

L’aéroclub angérien propose une 
nouvelle session du Brevet d’initia-
tion aéronautique (BIA), dont les 
cours débuteront à la mi-septembre. 
Une réunion d’information est organi-
sée samedi 12 septembre à 16h, dans 
les locaux de l’association. Diplôme 
reconnu par l’Éducation nationale, le 
BIA permet de découvrir les différents 
aspects de l’univers aéronautique à 
travers environ 40 heures de forma-
tion théorique : météorologie, méca-
nique, aérodynamisme, réglementation 
aérienne, navigation, etc.

Il s’adresse à tous, dès 13 ans et sans 
limite d’âge, avec un intérêt particulier 
pour les jeunes souhaitant découvrir 
les métiers de l’aéronautique. Au-delà 
de la découverte, le BIA constitue 
un véritable atout pour un parcours 

scolaire et une future orientation pro-
fessionnelle. L’aéroclub Angérien l’en-
seigne depuis 2008 et compte parmi 
ses anciens élèves plusieurs profes-
sionnels aujourd’hui pilotes ou ingé-
nieurs dans le secteur aéronautique.

Cette année, cinq formateurs diplô-
més assureront les cours, tandis que 
deux instructeurs encadreront les vols. 
Tous interviennent bénévolement. La 
formation est accessible moyennant 
60 euros d’adhésion annuelle à l’aéro-

club. Les moins de 21 ans bénéficient 
en outre d’une heure de vol offerte 
après l’obtention du diplôme. Bien que 
les cours débutent mi-septembre, les 
inscriptions restent possibles jusqu’à 
fin octobre.

Philippe Morchain (Correspondant)

	z Contacts : Franck Audebrand, 
président au 07 83 72 05 72 ; 
Aude Sallic, instructrice au 06 73 
91 81 76.

Le BIA permet de découvrir les différents aspects de l’univers aéronautique à travers 
environ 40 heures de formation théorique © P.M.

}SAINT-JEAN-D’ANGÉLY
Le Fil en fête
Reprise des ateliers, chaque 
vendredi, à partir du 
18 septembre, de 14h à 17h30, 
au 19 avenue Port Mahon. 
Contact au 05 46 32 54 32.

RACA
L’assemblée générale du Rugby 
Athletic Club Angérien se 
déroulera lundi 14 septembre à 
19 h 30 au club-house du stade 
municipal.

}MAZERAY
Médiathèque
Le club numérique se réunira les 
jeudis 10, 17 et 24 septembre, 
de 15h à 16 h 30. Ces séances 
permettent d’obtenir de l’aide 
pour utiliser un ordinateur, une 
tablette ou un smartphone, 
mais aussi de tester le système 
d'exploitation gratuit Linux sur 
un ordinateur mis à disposition. 
Le club lecture se retrouvera 
vendredi 11 septembre, 
de 18h à 19h. Le club ciné 
est programmé vendredi 
18 septembre, de 18h à 19h.

}LA VERGNE
Foyer rural
Assemblée générale vendredi 
18 septembre, à 19h, à la salle 
municipale. À l’ordre du jour : 
compte rendu moral et financier, 
cotisation 2026/2027, élection 
du tiers sortant et questions 
diverses. Un pot de l’amitié sera 
offert à l’issue de l’assemblée.

}LES-ÉGLISES-D’ARGENTEUIL
ACCA
Vente des cartes de chasse jeudi 
10 septembre à la cabane de 
chasse de 18h à 20h.

}PAROISSE ST-JEAN-BAPTISTE
Messes
- Samedi 12 septembre : 
18h30 à Varaize.
- Dimanche 13 septembre : 
11h à Saint-Jean-d’Angély.

Contact de la paroisse :
05 46 59 01 24 ou sur 
paroissejb17@gmail.com 
ou sur catholiques17.fr/
saintjeandangely/

SAINT-JEAN-D’ANGÉLY et alentours5
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Les livres font eux aussi leur rentrée !
La rentrée littéraire bat son plein depuis mi-août. Pour ne passer à côté d’aucune grande nouveauté, 
la librairie Jeux de Pages a concocté une sélection spéciale de quatre ouvrages.

Une fois les crayons et les cahiers 
achetés, direction la librairie pour se 
munir des nouveaux ouvrages de la 
rentrée. Cette saison se distingue avec 
de nombreux écrits autour du réel, de 
l’Histoire et de la psychologie fami-
liale exploitée sous différents prismes. 
« C’est une année à surprises, sourit 
la libraire Frédérique Galon. Il n’y 
a pas de grands auteurs attendus. » 
Place alors à la découverte en quatre 
tomes.

De l’Empire des Habsbourg 
aux rues de Manhattan

Pour une belle entrée en matière, 
Grégoire Pugeaut-Hyvernat conseille 
à ses clients le premier roman de Nelio 
Biedermann. Le jeune Suisse de 23 ans 
vient de publier Lázár. Cette œuvre 
originale dépeint une lignée fami-
liale bourgeoise en déclin. L’histoire 
s’articule autour de plusieurs person-
nages et des grands événements histo-
riques, allant de la chute de l’empire 
des Habsbourg aux premiers grands 
conflits mondiaux. «  C’est assez 
rentre-dedans, souligne le libraire. 
On suit une famille qui se délite en 
évoluant avec des regards d’enfants 
et d’adultes. » Ce Rougon-Macquart 
condensé en un seul écrit a le potentiel 
de devenir un futur classique. « C’est 
très vivant et brillant dans la manière 
de dérouler l’histoire. » Un livre à se 
procurer sans attendre !

La prochaine découverte littéraire 
propose un bond dans le temps et 
un éloignement de presque 7 000 
kilomètres  : direction l’époque 
contemporaine, à Manhattan. Katie 
Kitamura revient avec un nouvel 
ouvrage intitulé L’audition. Ce grand 
format retrace les retrouvailles d’un 
homme et d’une femme du point de 
vue d’une comédienne. « C’est assez 
étrange. On ne sait pas où l’on va », 
avoue Grégoire Pugeaut-Hyvernat. Ce 
thriller psychologique « interroge sur 

la manière d’être de chaque person-
nage ». Pour le libraire, ce livre pour-
rait presque être considéré comme une 
nouvelle fantastique. « Il y a une sorte 
de fièvre dans l’écriture mais il reste 
très simple d’accès. »

Un immense pluralisme de genres

Sa collègue Frédérique Galon s’est, 
quant à elle, laissée séduire par la 
polyvalence des genres littéraires. Son 
premier coup de cœur revient à Roche-

brune, le nouveau roman de Sophie 
Divry. À la fois thriller à suspens, 
roman d’aventures et satire sociale, 
ce livre plonge les lecteurs dans la 
psyché d’une famille en vacances. 
Un couple en pleine crise se rend à 
la montagne avec leurs deux enfants 
pour la Toussaint. Tout pourrait bien 
se passer, mais c’est sans compter 
sur une relation équivoque avec leur 
voisin et une randonnée très étrange. 
« On passe du portrait ironique aux 
grands suspens impossibles à lâcher. 

C’est à la fois drôle et prenant. »
Toutes les familles ont des sujets 

à éviter : la politique, l’éducation ou 
encore l’économie. Dans la famille 
de Clémence, l’héroïne de Zones à 
défendre de Bénédicte Dupré La Tour, 
l’écologie et l’industrie sont au centre 
des débats. Après avoir travaillé plu-
sieurs années à l’étranger, Clémence 
revient en France. Professionnelle 
dans le milieu industriel, elle doit 
dorénavant piloter un centre de stoc-
kage de déchets dans un petit village.

“ Ce livre 
représente bien notre 
société. C’est très 
intrigant ”

Sa mère est investie, malgré elle, 
dans le projet. Son frère anarchiste 
tente d’y mettre son grain de sel. C’est 
la recette idéale d’un cocktail explo-
sif sur un fond de greenwashing. « Ce 
livre représente bien notre société, 
reconnaît la libraire. C’est très intri-
gant.  » L’humour et le cynisme de 
l’autrice favorisent un grand attache-
ment aux personnages. « Chacun a sa 
ZAD intime et on ne s’attend vraiment 
pas à ce dénouement ! » À lire avant 
les grands repas de famille !

Charlotte Di Lelio

Les deux libraires ne pourront que mieux vous parler de ces ouvrages. © C.D.L.
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Deuxième journée de mobilisation 
pour la défense de l’hôpital angérien
Force ouvrière mobilise à son tour 
à l’hôpital angérien ce jeudi 10 sep-
tembre à 14h pour alerter sur la 
réduction de l’offre de soins.

Deuxième journée de mobilisation 
à l’hôpital angérien. Après un pre-
mier appel de la CGT lundi 31 août, 
le syndicat Force ouvrière invite à 
son tour le personnel soignant, les 
élus et la population à manifester 
dans la cour d’honneur de l’établis-
sement. Le rendez-vous est donné ce 
jeudi 10 septembre à 14 h.

Pour Thierry Gapier, secrétaire du 
syndicat, ce rassemblement a pour 
objectif de défendre l’hôpital et ses 
services publics : « On aimerait gar-
der l’offre de soins », résume-t-il. 
Problème  : celle-ci se réduit pro-
gressivement, avec plusieurs acti-
vités rapatriées vers l’établissement 
saintais du groupe hospitalier. La 
réouverture du bloc opératoire ne 
fait cependant pas l’unanimité chez 
les syndiqués. Le service bénéficie 
d’une couverture temporaire pen-
dant deux mois. « On ne va pas être 
contre cette «  réouverture », mais 
sous quelles conditions ? », ques-
tionne Thierry Gapier. Les équipes 
soignantes font face à des change-
ments successifs pouvant engendrer 
stress et fatigue.

Les habitants des Vals de Sain-
tonge sont également impactés, leur 
opération étant reportée ou déplacée. 
La pérennisation des autres services 
fait elle aussi partie des grandes 
inquiétudes de FO. La médecine 
pourrait voir son nombre de lits 
baisser drastiquement après le départ 
en retraite de la cheffe de services 
à la mi-octobre. « On ne veut pas 

inquiéter la population pour rien », 
confie Virginie Garnier, secrétaire 
du syndicat. Nous sommes sur le 
terrain tous les jours, on voit ce qui 
se passe. » Les deux représentants 
espèrent ainsi que cette journée de 
mobilisation forcera la direction à 
prendre des décisions en faveur des 
patients et du personnel.

Charlotte Di Lelio

Thierry Gapier et Virginie Garnier défendent les intérêts des soignants et des patients. 
© C.D.L.

Brocante chez Gégé et DomiBrocante chez Gégé et Domi
OOUVERTUVERT

les jeudis & vendredisles jeudis & vendredis
de 14h à 18h30de 14h à 18h30
les samedisles samedis
de 10h à 18h30de 10h à 18h30

06 07 19 26 88
06 48 30 83 12

1610 route de Saintes - SAINT-JEAN-D’ANGÉLY

2 adresses pour mieux vous servir :

www.autosecurite.com

2 adresses pour mieux vous servir :

AGRÉE VÉHICULE GAZ ET ÉLECTRIQUE2 adresses pour mieux vous servir :

AGRÉE VÉHICULE GAZ ET ÉLECTRIQUE

AGRÉE CAT. L (2,3 ET 4 ROUES)
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Les chiens ont fait parler leur flair
Samedi 5 septembre, 78 chiens 
d’arrêt ont investi les terrains de 
Poursay-Garnaud à l’occasion de 
la 18e édition du concours ama-
teur organisé par la CUSCA 17 et 
l’ACCA de la commune.

Depuis 18 ans, le rendez-vous 
est bien installé dans le calendrier. 
Chaque premier samedi de sep-
tembre, Poursay-Garnaud accueille 
les amateurs de chiens d’arrêt, venus 
parfois de très loin. Ouvert aux 
chiens continentaux et britanniques, 
le concours se veut avant tout amateur 
et accessible, y compris aux proprié-
taires néophytes souhaitant découvrir 
les aptitudes de leur animal.

Au total, 72 chiens ont participé 
au concours amateur et d’initiation, 
tandis que quatre jeunes chiens, âgés 
de 6 à 36 mois, ont pris part au TAN 
(test d’aptitude naturelle). Le principe 
consiste à mettre chaque chien en pré-
sence d’un oiseau, en l’occurrence 
une perdrix, afin d’observer son com-
portement et ses qualités naturelles. 
Répartis sur plusieurs terrains, les 
concurrents sont évalués sur l’obéis-
sance, la quête, l’arrêt et l’envol, mais 
aussi sur la « sagesse au feu », c’est-
à-dire leur réaction au tir et au bruit.

Une précision importante pour les 
organisateurs : « Aucun oiseau n’est 
tué lors de ce concours », souligne 
Jacques Giraudeau, organisateur 
de la manifestation. Au-delà de la 
performance, l’objectif est aussi de 
permettre aux propriétaires de mieux 
connaître leur chien et d’évaluer ses 
qualités naturelles dans des condi-

tions proches de celles pour lesquelles 
ces races ont été sélectionnées.

Le TAN, révélateur des aptitudes 
naturelles

La journée comportait également 
une épreuve de TAN, destinée à éva-
luer les qualités innées du chien face 
au gibier, indépendamment de son 
niveau de dressage. L’examinateur 
observe notamment son comporte-
ment face à l’oiseau, le style propre 
à sa race et son équilibre général. Les 
quatre chiens présentés cette année, 
tous des braques allemands, ont 
obtenu leur examen, qui sera enre-
gistré sur leur pedigree.

À l’issue des épreuves, Sky des 
Sagnes des Mille Sources, setter 
anglais appartenant à Daniel Alarcon, 
s’est imposé chez les trialers britan-

niques. Chez les non-trialers britan-
niques, la victoire revient à Upsy du 
Mas de Jeauffroide, setter anglais 
d’Olivier Cannit. Enfin, Unna de la 
Truffière de Canette, braque allemand 
appartenant à Aurélien Thiollet, l’em-
porte dans la catégorie des continen-
taux. Les quatre chiens présentés 
au TAN ont également obtenu leur 
examen : Asia des Portes de la Dive, 
Asko des Portes de la Dive, Athos de 
la Haille au Loup et Vuyna de Cham-
preval. Tous les concurrents ont par 
ailleurs été récompensés, confor-
mément à l’esprit de découverte, de 
partage et de convivialité de la mani-
festation. Les amateurs de chiens 
d’arrêt se retrouveront de nouveau 
à Poursay-Garnaud le 22 novembre 
prochain pour un concours amateur, 
cette fois sur gibier tiré et rapporté.

Philippe Morchain - Correspondant

72 chiens ont participé au concours amateur et d’initiation, et quatre jeunes chiens ont 
pris part au test d’aptitude naturelle. © P.M.

}SAINT-JEAN-D’ANGÉLY

L’Atelier d’Angély : le royaume 
des amoureux des loisirs créatifs
Un nouveau commerce ouvrira 
prochainement dans la rue Gam-
betta. Minonie Berthomé inaugu-
rera mardi 15 septembre L’Atelier 
d’Angély, un magasin-atelier dédié 
aux loisirs créatifs.

Sa passion s'est transformée en 
profession. Minonie Berthomé va 
prochainement ouvrir les portes 
de L'Atelier d'Angély, une bou-
tique-atelier. Peintre en bâtiment, 
conductrice de travaux et magasi-
nière : la nouvelle gérante aura eu 
plusieurs vies avant de choisir celle 
qui l'anime depuis son adolescence. 
« Je voulais reprendre un commerce, 
mais cela n'a pas pu se faire. J'ai 
donc créé le mien », débute-t-elle.

Des ateliers manuels

L'idée s'est imposée d'elle-même : 
« Je retourne tous les étés chez mon 
père dans le Var. Dans la chambre, 
j'ai revu tout ce que je créais à 13-14 
ans. Je me souviens être allée dans 
les tabacs-presses et acheter des 
revues d'atelier de calligraphie. »

La créativité a toujours fait partie 
d'elle. Et aujourd'hui, elle est prête 
à mettre toute son appétence au ser-
vice des autres. En plus de vendre du 
matériel de loisirs créatifs, Minonie 
Berthomé animera plusieurs ateliers 
manuels. « Il y aura tout d'abord les 

récurrents. » Parmi eux, l'atelier « 
custo-perso » pour personnaliser 
ses propres objets, l'atelier customi-
sation de tote bag, l'atelier bijoux ou 
encore de macramé. D'autres ateliers 
viendront se greffer au calendrier. La 
gérante aimerait que sa fille de 14 
ans anime de temps à autre un ate-
lier d'origami. D'autres créneaux de 
création seront dédiés aux grandes 

dates comme Noël ou Pâques. Mais 
pour découvrir l'ensemble de ses 
activités, il faudra attendre le mardi 
15 septembre.

Charlotte Di Lelio

	z Boutique au 7 rue Gambetta. 
Pour plus d’informations, 
contacter le 06 98 52 26 74 ou 
latelierdangely@gmail.com

Minonie Berthomé veut rendre ses ateliers accessibles aux petits et aux grands.  
© C.D.L.

Du changement chez

Après 27 ans au service des clients 
d’Abeille Assurances à l’agence de Saint-Jean-d’Angély, 

Béatrice Saulnier s’apprête à prendre une retraite bien méritée. 
Son dernier jour à l’agence sera le vendredi 18 septembre 2026.

Pendant toutes ces années, Béatrice est devenue, pour beaucoup 
de nos clients, l’un des visages et l’une des voix familières de notre 
agence, une personne sur laquelle ils savaient pouvoir compter.

Mon équipe et moi-même, ainsi que, j’en suis sûr, tous les clients et 
interlocuteurs qui ont eu l’occasion de la côtoyer, souhaitons la re-
mercier chaleureusement pour son travail, son professionnalisme et 
surtout pour la bienveillance, la disponibilité et la compétence avec 
lesquelles elle a accompagné chacun pendant toutes ces années.

Nous lui souhaitons une très belle retraite !

N’hésitez pas à appeler ou passer à l’agence pour la remercier !

36-38 rue Grosse Horloge - ST-JEAN-D’ANGÉLY - 05 46 59 01 75

Publi-reportage

Un important chantier est engagé sur la RD 950 aux Églises-d’Argenteuil. Les 
travaux, qui concernent à la fois la réfection de la chaussée et l’aménagement 
de la traversée du bourg, vont entraîner des restrictions de circulation et la mise 
en place de déviations pendant plusieurs mois. À partir du lundi 14 septembre, 
les travaux vont prendre de l’ampleur. Jusqu’au 25 septembre, la couche de 
roulement sera reprise sur deux secteurs : entre le carrefour de la RD 218E1, 
côté Vervant, et les feux tricolores, puis entre le carrefour de la rue de Varennes 
et la sortie de l’agglomération. Ces interventions seront réalisées sous route 
barrée. Pendant cette période, la circulation sur la RD 950 sera donc interdite 
dans le village. Des itinéraires de déviation seront mis en place depuis les 
ronds-points d’Aulnay et de Saint-Julien-de-l’Escap. Des parcours distincts 
sont notamment prévus pour les véhicules légers et les poids lourds, dans les 
deux sens de circulation.
À l’issue de la réfection de la chaussée, le chantier se poursuivra avec 
l’aménagement de la traversée du bourg. Cette nouvelle phase, comprise 
entre le carrefour à feux tricolores et la rue des Varennes, est programmée 
du 28 septembre 2026 au 29 janvier 2027. Là encore, la RD 950 sera fermée 
à la circulation sur la portion concernée et les déviations resteront en place. 
Les dates annoncées restent susceptibles d’évoluer en fonction des conditions 
météorologiques et des éventuels aléas rencontrés au cours du chantier.

}LES ÉGLISES-D’ARGENTEUIL
Plusieurs mois de travaux 
sont engagés sur la RD 950

Jusqu’au vendredi 11 septembre aux Églises-d’Argenteuil, la circulation est 
maintenue sous alternat, avant une fermeture complète. © A.L.
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Une journée pour faire l’éloge de la lenteur
À rebours de la course permanente contre la montre, la Société d’ethnologie et de folklore du Centre-Ouest 
invite petits et grands à prendre leur temps, dimanche 13 septembre au plan d’eau de Bernouët.

À Saint-Jean-d’Angély, dimanche 
13 septembre, inutile de courir après 
le temps  : il faudra au contraire 
apprendre à le laisser filer. La 
Société d’ethnologie et de folklore 
du Centre-Ouest (SEFCO) organise, 
de 9 h à 18 h au plan d’eau de Ber-
nouët, la Journée de l’Éloge de la 
Lenteur – Fête de la Cagouille. Un 
rendez-vous volontairement décalé, 
placé sous le signe de la bonne 
humeur, de la convivialité et, évi-
demment, de l’escargot. L’entrée est 
gratuite.

Les festivités commenceront dès 
9 h avec les inscriptions à une dis-
cipline pour le moins inhabituelle : 
le Lentathlon. Le principe prend à 

contre-pied les compétitions spor-
tives traditionnelles puisque, cette 
fois, aller vite ne servira à rien. 
Cette épreuve de lenteur destinée 
aux enfants comme aux adultes sera 
organisée avec la Fédération interna-
tionale de Lentathlon.

Après une démonstration et un 
rappel des règles de 9 h 45 à 10 h, 
la compétition se déroulera de 10 
h à midi. Les participants tenteront 
ainsi d’établir les premiers records 
officiels de cette discipline où le 
véritable défi sera d’aller le plus 
loin possible… en prenant son temps. 
Une pause repas et des animations 
sont prévues entre midi et 14 h. Une 
buvette permettra de se restaurer et de 

se désaltérer sur place. La Cagouille 
Charentaise proposera également 
de découvrir ou redécouvrir ce plat 
emblématique de la région.

Les cagouilles entrent en piste

L’après-midi, les véritables spé-
cialistes de la lenteur prendront le 
relais. Après les inscriptions à partir 
de 13 h, une animation clownesque 
autour de la lenteur est programmée 
à 14 h. Elle sera suivie, à 14 h 15, par 
la présentation de l’équipe de France 
de course d’escargots, qui a déjà par-
ticipé au championnat du monde de 
la spécialité en Angleterre.

À 14 h 30 débutera alors la course 
de cagouilles «  Escar’Go  », qui 
se poursuivra jusqu’à 16 h 30. Un 
rendez-vous qui devrait constituer 
l’un des temps forts de la journée, 
avec des concurrents dont les per-
formances seront, par définition, 
à apprécier sans précipitation. De 
16 h 30 à 17 h, place cette fois aux 
humains avec un concours de dégui-
sement sur le thème de la cagouille. 
La journée s’achèvera entre 17 h et 
18 h avec la révélation des différents 
classements.

Au-delà des compétitions, les orga-
nisateurs souhaitent faire de cette 
journée un rendez-vous familial. 
Un espace spécialement destiné aux 
enfants proposera notamment colo-
riages, histoires, passe-têtes photo et 
différentes surprises. Des exposants 

et artisans seront également présents 
tout au long de la journée pour mettre 
en valeur la région et la cagouille. 
La Confrérie de la Cagouille sera 
notamment de la partie, tandis que 
la SEFCO présentera ses actions en 
faveur du patrimoine régional et pro-
posera ses publications.

Derrière l’humour et le caractère 
insolite de la manifestation se des-
sine finalement une invitation toute 
simple : ralentir, profiter de l’instant 

et partager un moment en famille ou 
entre amis. Une philosophie parfai-
tement résumée par le mot d’ordre 
choisi par les organisateurs : prendre 
son temps, même lorsque tout incite 
à aller toujours plus vite.

	z Journée de l’Éloge de la Lenteur 
– Fête de la Cagouille, dimanche 
13 septembre, de 9 h à 18 h, au 
plan d’eau de Bernouët à Saint-
Jean-d’Angély. Entrée gratuite.

Au programme de l’après-midi, des courses d’escargots. © Magnifik

Démonstration de lentathlon avant la grande journée du 13 septembre. © P.M.

}SAINT-JEAN-D'ANGÉLY

Grand Écran explore la famille au cinéma 
à travers une série de huit films 
L'association Grand Écran lance 
son nouveau cycle sur la famille dès 
le 5 octobre 2026 avec huit films 
projetés les premiers lundis du 
mois à 20 h 30.

Le nouveau cycle de l'association 
Grand Écran aura pour thème La(les) 
famille(s). Huit films seront propo-
sés les premiers lundis du mois, à 20 
h 30, à compter du 5 octobre 2026, 
avec Goupi Mains Rouges. À cette 
programmation s'ajouteront deux 
séances destinées à la jeunesse, les 
lundis 19 octobre et 15 février, à 15 h.

Pierre Portail présentera les 
films de ce nouveau cycle le ven-
dredi 11 septembre, à 17 h 30, à la 
médiathèque. Le même soir, à 20 h 
30, en guise d'avant-goût, Cinévals 
proposera la projection de Voyage 
à Tokyo (1953), de Yasujirō Ozu. 
Ce film de 2 h 16 sera présenté et 
accompagné par Claude Leblanc, 
grand connaisseur du cinéma japo-
nais. Il raconte l'histoire d'un couple 
de personnes âgées qui rend visite à 
ses enfants à Tokyo. D'abord reçus 
avec égards, les parents deviennent 
bientôt encombrants…

Dès ses débuts, le cinéma s'est 
intéressé à la famille. Contempo-
rains des premiers bouleversements, 
en Occident, du modèle familial, les 
cinéastes ont largement puisé dans 
ces transformations pour nourrir 
leurs œuvres. Aujourd'hui, le cinéma 
continue de rendre compte, entre 
autres, de la montée en puissance 
des jeunes générations et de l'écla-
tement de la cellule familiale, du 
drame le plus sombre au mélodrame 

le plus larmoyant, en passant par tous 
les registres de la comédie. Chaque 
cinéaste s'attache ainsi à peindre les 
caractères, à analyser les passions et 
à donner vie aux rêves que chaque 
famille porte en elle.

Serge Bouteille
(Correspondant)

	z Tarif réduit pour chacune des 
séances : 6 € (4 € pour les -14 
ans)

« Y'aura t'il de la neige à Noël », de Sandrine Veysset, un des films du cycle présenté 
à Cinévals. © Carlotta Films

} URGENCES

• Samu : 15
• Gendarmerie : 17
• Sapeurs-pompiers : 18
• Pharmacie de garde : 
3237 (0,35€ TTC/minute). 
Votre officine affiche aussi 
les coordonnées de la 
pharmacie de garde la plus 
proche.

• Médecin de garde : 
dentiste composez le 15

• Victimes ou témoins 
de violences faites aux 
femmes : téléphonez 
au 3919 ou par SMS 
au 114. Site internet : 
arretonslesviolences.gouv.
fr. Gratuit et anonyme, ce 
numéro de téléphone est 
accessible de 9h à 19h du 
lundi au samedi.

• Enfance en danger : le 
numéro d’appel national est 
le 119.Ouvert 24h/24, 7/7, 
gratuit.

• Gaz Réseau 
Distribution France : 
appelez le numéro vert 
Urgence sécurité gaz au 
0 800 47 33 33 (service 
et appel gratuits). Service 
disponible 7 j/7, 24h/24

Le programme
5 octobre : Goupi Mains Rouges, de Jacques Becker (France – 1943) ; 
19 octobre (séance jeunesse) : Ma famille de samouraïs, de Célia Catunda 
(Brésil/Japon – 2026) ; 2 novembre : Affreux, sales et méchants, d’Ettore 
Scola (Italie – 1976) ; 7 décembre : Y aura-t-il de la neige à Noël ?, de 
Sandrine Veysset (France – 1996) ; 4 janvier : Ram-Leela, de Sanjay Leela 
Bhansali (Inde – 2013, sous réserve) ; 1er février : Tellement proches, d’Éric 
Toledano et Olivier Nakache (France – 2008) ; 15 février (séance jeunesse) 
: Le Grand Chemin, de Jean-Loup Hubert (France – 1987) ; 1er mars : Nous 
trois ou rien, de Kheiron (France – 2015) ; 5 avril : Cris et chuchotements, 
d’Ingmar Bergman (Suède – 1973) ; 3 mai : Été 93, de Carla Simón (Espagne 
– 2017). Enfin, un film surprise viendra clôturer ce nouveau cycle le 7 juin.
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Bertrand Gazeau ouvre son verger 
et partage sa passion des fruits
Les vergers du Maine Allain 
participent, samedi 12 septembre, 
à l’opération nationale « Ver-
gers ouverts ». Bertrand Gazeau 
accueillera le public pour faire 
découvrir son exploitation, son 
métier et une récolte 2026 parti-
culièrement marquée par les aléas 
climatiques.

Samedi 12 septembre, les vergers 
du Maine Allain ouvriront grand leurs 
portes. Ce rendez-vous s’inscrit dans 
la 16e édition de l’opération « Vergers 
ouverts », organisée durant les week-
ends de septembre dans 29 vergers 
écoresponsables en France. L’objec-
tif : permettre au public de découvrir la 
récolte 2026 et d’échanger directement 
avec ceux qui produisent les fruits.

À Chaniers, les visiteurs rencon-
treront Bertrand Gazeau, 42 ans. 
Ingénieur généraliste de formation en 
aménagement du territoire, l’arbori-
culteur a rejoint son père il y a quatre 
ans, après avoir exercé d’autres activi-
tés. L’exploitation compte 12 hectares 
de pommiers et 4 hectares de poiriers. 
Belchard, ou « Belle Charentaise », 
Gala, Pinova, Goldrush, Golden et 
Désirée figurent parmi les pommes 
cultivées, tandis que Williams, 
Comice, Conférence et Passe-crassane 
composent notamment la production 
de poires.
« Je suis fier d’exercer un métier 

qui a du sens, d’autant que je suis 
responsable d’un bout à l’autre de la 
chaine, jusqu’à la vente directe, un 
des points forts de notre verger. » Une 
vente directe que Bertrand Gazeau a 

particulièrement développée, jusqu’à 
faire du point de vente « un lieu de 
référence dans le territoire ».

La journée du 12  septembre sera 
également l’occasion de montrer les 
réalités d’un métier que l’arboricul-
teur décrit comme « très technique et 
complexe ». La saison 2026 l’illustre 
particulièrement : sécheresse, canicule 
et grêle ont fortement endommagé les 
fruits, tant sur leur calibre que sur les 
quantités. Le changement climatique 
et l’irrigation, avec notamment la 
question du stockage et des retenues 
de l’eau hivernale, font partie de ses 
principaux sujets de préoccupation.

Malgré ces difficultés, l’exploita-
tion continue d’évoluer. Une nouvelle 
variété de poire, la Harrow Sweet, doit 
ainsi être récoltée pour la première 
fois cette année. « Venez la goûter ! », 

lance Bertrand Gazeau. Le producteur 
tient aussi à préserver l’histoire du site, 
avec la continuité d’un verger tradi-
tionnel de poires datant des années 
1950  : « C’est une fierté de l’avoir 
rendu productif et pérenne. Le défi 
continue ! » Une fierté qu’il résume 
par une formule : « Je suis fier de pou-
voir « récolter le fruit de mon travail » 
au sens littéral et de poursuivre une 
activité de qualité, réputée dans toute 
la région. »

	z Samedi 12 septembre, de 9h à 
13h et de 14h à 17h, aux vergers 
du Maine Allain, 15 route des 
Cèdres à Chaniers. Visites, 
animations pour les enfants, 
calèche, vente de pommes, 
marché de producteurs et food-
trucks.

Bertrand Gazeau se dit « fier d’exercer un métier qui a du sens ». © Maxime Huriez

}MATHA
Le Forum
- Jeudi 10 septembre : 
Chicas tristes à 20h45 (VO).
- Vendredi 11 et lundi 
14 septembre : Un grand 
raccourci à 20h45.
- Samedi 12 septembre : 
La fin d’Oak street à 20h45.
- Dimanche 13 septembre : 
La fin d’Oak street à 15h.

Les Croqueurs de Pommes
Journées consacrées à la 
fabrication de jus de pomme à 
Matha, du 15 au 18 septembre, 
au 29 rue Maxime Bourdeau. 
L’occasion de découvrir les 
différentes étapes permettant de 
transformer les pommes en jus 
et de profiter du savoir-faire des 
bénévoles de l’association. Une 
nouvelle journée de fabrication 
sera proposée le 11 octobre, à la 
même adresse. Inscription au 06 
86 07 72 87.

}SAINT-HILAIRE-DE-V.
Société des fêtes
L’association, jumelée avec 
celle du Comité danse et loisirs, 
tiendra sa réunion générale 
annuelle jeudi 10 septembre. 

Elle aura lieu à 20h30 dans la 
salle de la mairie. À l’ordre du 
jour : bilan moral et financier, 
renouvellement du tiers sortant 
et du bureau, description des 
activités à venir pour 2026-2027 
et temps d’échanges.

Forum des associations
Le forum est organisé samedi 
12 septembre, de 10h à 17h, au 
parc municipal. Des associations 
sportives, de loisirs, de la vie 
locale et de la culture seront 
présentes. Entrée libre et ouverte 
à tous.

}VILLARS-LES-BOIS
Voyage en Espagne
Organisé par l’Amicale 
Villarboisienne samedi 
26 septembre. Départs : Cognac 
à 4h30 et Burie (parking collège) 
à 5h. Pause à l’aire des Landes, 
petit déjeuner offert. Arrivée à 
Dancharia vers 11h. Possibilité de 
manger au restaurant (à préciser 
lors de l’inscription). Tarifs : bus 
40€, repas restaurant 15€, bus + 
restaurant 55€, bus enfant 30€, 
bus + repas enfant 41€. Plus 
d’informations et réservations 
avant le mardi 22 septembre 
auprès de Robert Chalifour et 

Lucette Rebour au 06 80 00 31 
97.

}PAROISSES
Saint-Hilaire/Brizambourg/Burie
Célébrations dominicales
- Samedi 12 septembre : 
Le Seure à 18h30.
- Dimanche 13 septembre : 
Chérac à 9h et St-Hilaire à 10h30.

Messes en semaine
- Jeudi 10 septembre : 
9h à Burie.
- Vendredi 11 septembre : 
18h à St-Hilaire.

Permanences les mardis de 15h à 
16h, les mercredis de 11h à 12h 
et les jeudis de 10h à 12h. Les 
créneaux du vendredi sont pour 
l’instant suspendus. Inscriptions 
pour le catéchisme sur ces 
horaires.

Contacts des paroisses :
Pour Saint-Hilaire-de-
Villefranche : 05 46 95 33 80 ou 
06 11 96 23 72 ou par courriel 
sur pshdvsainthilaire@gmail.
com (presbytère, entrée rue des 
Ormeaux)
Pour Burie : 09 51 70 50 29 ou 
par courriel sur pbstv@gmail.com

Malgré une météo incertaine, la 56e édition du rallye-promenade organisé 
par la Société des fêtes de Saint-Hilaire-de-Villefranche a rencontré un joli 
succès. Réparti dans 14 véhicules, près d’une cinquantaine de participants 
a pris le départ dès 8 h 30. Cette année, le patrimoine constituait le fil 
rouge de l’épreuve. À partir d’énigmes préparées par les organisateurs, les 
équipages devaient retrouver leur itinéraire et répondre à différentes questions 
d’observation au fil des communes traversées.
Le parcours les a d’abord conduits autour de Saint-Hilaire-de-Villefranche, 
puis dans de nombreuses communes des Vals de Saintonge. À la mi-journée, 
tout le monde s’est retrouvé sur l’aire de loisirs de Saint-Agnant, le long du 
canal de la Bridoire, pour un pique-nique. La compétition a ensuite repris avec 
la découverte des particularités de la commune, puis une redoutable épreuve de 
mémoire : les participants devaient reconnaître douze photographies prises sur 
le parcours du matin. Une seule équipe est parvenue à identifier l’intégralité 
des clichés.
La journée s’est achevée par la remise de cinq coupes et de plusieurs lots. Les 
résultats ont été particulièrement serrés. Jean-Michel Marie et Didier Bascle, 
de Saint-Hilaire-de-Villefranche, s’imposent avec 340 points sur 380 possibles. 
Francis et Cathy Maudet, des Nouillers, prennent la deuxième place avec 334 
points, devant Nicolas et Anna Archambaud, de Plassay, avec 329 points. Jean-
Claude et Viviane Drahonnet, de Juicq, terminent au pied du podium avec 327 
points.

}SAINT-HILAIRE-DE-VILLEFRANCHE
Le rallye-promenade rassemble 
une cinquantaine de participants

Une partie des participants après la remise des coupes. © Société des fêtes

Vous ressentez :
• Douleurs, tensions ou raideurs ?
• Manque de mobilité ?
• Fatigue ou sommeil perturbé ?
• Blocages liés à votre santé ?

Amanda - L’Ānanda du Yoga
06 99 97 05 10 | l.anandaduyoga@gmail.com

Prenez contact pour trouver le cours qui vous correspond !

Un yoga doux, bienveillant et adapté à toutes les morphologies

Et si le yoga faisait partie
de la solution ?
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.L
. AMBULANCE

ANGÉLY
ASSISTANCE

AMBULANCE - VSL - TAXI

C. MARCHAND
SAINT-JEAN-D’ANGÉLY

& 05 46 32 57 51
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}MATHA

Intermarché Matha célèbre 
ses producteurs et ses clients
À l’occasion de l’inauguration de 
sa Foire aux vins, lundi 7 sep-
tembre, le magasin Intermarché 
a réuni 650 de ses clients les plus 
fidèles, ainsi que plusieurs élus du 
territoire. Une soirée conviviale 
pensée avant tout comme un temps 
de rencontre.

La Foire aux vins d’Intermar-
ché Matha s’est ouverte dans une 
ambiance chaleureuse, lundi 7 sep-
tembre. Pour marquer le lancement 
de cette nouvelle édition, le magasin 
avait choisi d’inviter 650 de ses meil-
leurs clients, aux côtés des élus locaux 
et de ses différents partenaires. Tout 
au long de la soirée, les invités ont pu 
découvrir et déguster une sélection de 
vins, mais aussi de nombreux produits 
proposés par le magasin. Une manière 
concrète de présenter la qualité et la 
diversité de l’offre car tout ce qui a 
été servi lors de cette inauguration est 
disponible à la vente dans les rayons 
d’Intermarché Matha.

Cette rencontre a également permis 
de mettre à l’honneur les producteurs 
locaux, auxquels l’enseigne accorde 
une place importante. Derrière chaque 
produit, il y a un savoir-faire, une 
exploitation et, souvent, une histoire 
profondément liée au territoire. En 
les faisant découvrir directement à 

ses clients, le magasin entend soutenir 
l’économie locale tout en valorisant 
des produits de proximité et de qualité.

Cette soirée d’inauguration n’est 
pourtant pas celle durant laquelle 
Intermarché réalise ses plus impor-
tantes ventes de vin. Son intérêt est 
ailleurs. Elle constitue un moment pri-
vilégié pour échanger avec les clients, 
recueillir leurs impressions et renfor-
cer les relations nouées tout au long 
de l’année. À travers ce rendez-vous, 

Intermarché Matha souhaite ainsi rap-
peler son attachement au territoire. 
Une proximité avec les habitants, mais 
aussi avec les producteurs, les parte-
naires et les élus qui participent à la 
vie du territoire. Plus qu’une simple 
ouverture commerciale, cette inaugu-
ration se veut donc un temps de par-
tage, fidèle à l’esprit d’un magasin 
ancré dans la vie locale.

Kevin Baudy
(Correspondant)

Le vin était à l’honneur ce lundi 7 septembre. © K.B.

À l’occasion de la Journée 
mondiale Alzheimer, l’antenne 
angérienne de France Alzheimer 
Charente-Maritime organise un 
rendez-vous convivial et musical, 
dimanche 20 septembre, à la 
Terrasse du Dandelot, à Authon-
Ebéon. L’objectif : réunir toutes 
les générations autour de chansons 
populaires et d’un moment 
de partage. Intitulée Le micro 
déraille !, l’animation réunira 
Stella Pétille et Sèv'. « Quand 
une diva rencontre une clown…, 
tout peut arriver ! et surtout, c’est 
à vous de chanter ! », annonce 
l’affiche de l’événement. Le 
public ne sera donc pas seulement 
spectateur : chacun pourra donner 
de la voix et rejoindre, le temps 
de quelques chansons, une chorale 
improvisée. Le rendez-vous est 
fixé dès midi et il sera possible de 
déjeuner sur place ou simplement 
de venir boire un verre, en famille 
ou entre amis. À partir de 13h et 
jusqu’à 14 h 30, Sèv' prendra le 

micro pour interpréter des chansons populaires. Pendant ce temps, Stella 
Pétille déambulera parmi le public avec une mission bien particulière : 
recruter des choristes. Les participants les plus joueurs pourront même se 
déguiser pour entrer pleinement dans l’ambiance.

	z Pour ceux qui souhaitent déjeuner sur place, deux formules sont 
proposées : 17,50 euros pour une entrée et un plat ou un plat et 
un dessert, et 21,50 euros pour une entrée, un plat et un dessert. 
Réservations au 06 65 98 07 25.

}AUTHON-ÉBÉON
Chanter ensemble pour la Journée 
mondiale Alzheimer

L’animation sera assurée par Stella 
Pétille et Sèv'. © Organisation
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}AULNAY-DE-SAINTONGE

Au collège de l’Ouche des Carmes, 
le nouveau principal prend ses marques
Phillipe Adloff a pris ses fonctions au sein du collège aulnaysien en ce début d’année scolaire. Arrivé de l’Essonne, 
le nouveau principal découvre un établissement à taille humaine et de nouveaux enjeux.
Dans quelle région étiez-vous en 
poste avant d’être muté à Aulnay ?

J’arrive de la région parisienne, où 
j’ai d’abord été professeur, avant de 
devenir adjoint d’un principal de col-
lège, puis chef d’établissement à mon 
tour. C’est le deuxième collège que je 
dirige. Le précédent se trouvait dans 
l’Essonne, en zone REP +, c’est-à-
dire en réseau d’éducation prioritaire 
renforcé.

Quelles sont les différences entre 
votre ancien collège et celui de 
l’Ouche des Carmes ?

D’abord, la taille de l’établisse-
ment et le nombre d’élèves. Là-bas, 
il y avait plus de 600 collégiens ; ici, 
ils ne sont que 180. Une chose m’a 
surpris : l’espace disponible. Les cou-
loirs sont larges, ce qui rend les cir-
culations très fluides. Les jeunes sont 
aussi beaucoup plus calmes, ce n’est 
pas la même ambiance. À Aulnay, il 
n’y a pas de principal adjoint, mais 
c’est normal compte tenu de la taille 
du collège. Il y a donc des tâches 
que je dois réaliser moi-même, alors 
qu’elles incombaient à mon adjoint 
dans mon précédent établissement. 
Mais l’équipe est volontaire et me 
propose son aide. C’est plutôt sym-
pathique  ! La restauration scolaire 
est également différente. J’ai dis-
cuté avec le chef cuisinier, qui m’a 
expliqué qu’il utilisait des produits 
locaux. Cela ne se faisait pas dans 
mon ancien collège et je trouve cela 
très bien. Tout me surprend ici !

Qu’est-ce que vous appréciez au 
sein de votre nouvel établissement ?

J’ai été très bien accueilli par 
toute l’équipe, mais également par 
monsieur le maire. C’est très appré-
ciable. Pour ce qui est de mon travail, 
compte tenu de la taille de l’établisse-
ment, je vais pouvoir connaître tous 
les élèves. C’est important pour moi, 
mais cela n’était pas possible dans 
un collège de 640 collégiens. Dans 
l’Essonne, je connaissais surtout ceux 

qui se faisaient remarquer, et pas pour 
de bonnes raisons, évidemment ! Je 
pense que je vais avoir une qualité de 
vie au travail que je n’ai pas connue 
ailleurs. J’occupe un logement de 
fonction que le Conseil départemen-
tal a fait rénover avant mon arrivée : 
c’est une vraie chance. Et Aulnay est 
une jolie petite ville.

Comment abordez-vous cette année 
scolaire ?

Avec beaucoup de sérénité. Toute 
l’équipe est très investie, le collège 
tourne bien et l’environnement est 
agréable. Je vais m’appuyer sur 
l’existant, observer et procéder à des 
réajustements si besoin. Un certain 
nombre de projets, comme le voyage 
au ski, sont pérennes. Les professeurs 
en ont déjà préparé de nouveaux pour 
cette année. Nous avons également 
des sujets sur lesquels nous devons 
travailler, comme le harcèlement.

Cependant, je sais bien qu’ici, il y 
a des problèmes comme partout, mais 
ils sont d’un ordre tout à fait diffé-
rent. C’est le cas, par exemple, pour 
les stages. Les jeunes ont parfois du 
mal à trouver une entreprise en rai-
son des problèmes de transport. Cela 
peut être compliqué pour eux et leurs 
familles, même si des entreprises sont 
prêtes à accueillir des stagiaires.

“Je souhaite 
renforcer le lien 
avec les familles”

Personnellement, avez-vous une 
priorité pour cette année scolaire ?

Oui, je souhaite principalement 
renforcer le lien avec les familles. 
C’est très important  ! Une réunion 
entre les parents et les professeurs est 
prévue demain (le lendemain de notre 
entretien, N.D.L.R.). Cela n’existait 
pas ici. Les parents d’élèves d’une 
même classe seront réunis dans une 
salle et les professeurs viendront, 
tour à tour, se présenter. Une autre 
chose me tient vraiment à cœur  : 
la remise du bulletin trimestriel en 
mains propres aux parents. Quels 
que soient les résultats de l’élève, il 
est toujours préférable de pouvoir en 
parler avec eux !

Propos recueillis par 
Sabine Bésiat (Correspondante)

Philippe Adloff apprécie le décor coloré du hall administratif. © S.B.

}COURANT

La cousinade : un lien indéfectible entre les générations
Avec le temps, la famille s’étend, 
se disperse, change de noms, et les 
liens se fragilisent. La généalogie 
joue alors le rôle d’une colonne 
vertébrale, comme dans la grande 
famille Gousseau.

Le besoin de resserrer les liens 
familiaux et de retrouver ses racines 
se fait de plus en plus sentir. C’est 
dans cet esprit qu’un projet de cou-
sinade à grande échelle a vu le jour 
au sein de la famille Gousseau, dont 
cinq générations ont marqué l’his-
toire de Courant. L’histoire familiale 
remonte aux grands-parents, dispa-
rus en 1995 et 2006. Originaires de 
Vendée, ils se sont installés à Cou-
rant en 1951 et ont eu cinq enfants. 
Depuis, la famille s’est agrandie 
jusqu’à compter cinq générations.

À l’initiative de Claudine Boeuf, 
épaulée par de précieux relais, 
quatre-vingt-onze personnes ont 
répondu favorablement à l’invita-
tion, samedi 5  septembre, dans la 

salle municipale. « Je représente la 
troisième génération à partir de mes 
grands-parents, mes parents consti-
tuant la seconde. Viennent ensuite la 
quatrième génération, celle de nos 
enfants, et la cinquième, celle de nos 
petits-enfants. »

Six mois de travail

L’organisation de cette manifesta-
tion familiale a représenté, pendant 
six mois, un véritable travail de titan 
pour Claudine et quelques cousins, 
entre prises de contact et préparatifs. 
La descendance est aujourd’hui dis-
persée en Charente, en Loire-Atlan-
tique et dans les Deux-Sèvres.

Dans la vaste salle municipale, 
chaque convive arborait un badge 
à son nom. Un arbre généalogique, 
accompagné d’une riche collection 
de photographies soigneusement 
classées par ordre chronologique 
depuis l’époque des aïeux, a permis 
à chacun de raviver ses souvenirs. 

Les plus anciens ont évoqué avec 
émotion les grandes réunions fami-
liales d’autrefois chez les grands-pa-
rents. Tous, jeunes et moins jeunes, 
ont ensuite entonné avec ferveur des 
chants en hommage aux ancêtres et à 

la doyenne de 92 ans, présente parmi 
eux.

Une initiative remarquable pour 
faire découvrir l’histoire et la généa-
logie familiales, mais aussi en assu-
rer la transmission aux générations 

futures. « Nous n’avions plus orga-
nisé de cousinade depuis la période 
du Covid. Depuis lors, nous avons 
perdu la génération précédente, dont 
il ne subsiste qu’un seul représen-
tant. Les plus jeunes se connaissent 
peu : dans ma génération, certains 
ignorent jusqu’à l’existence de leurs 
cousins. »

Au regard de l’écho rencontré, 
Claudine souhaite renouveler l’ex-
périence et espère passer le flam-
beau pour les prochaines éditions. 
Joyeuses ou plus touchantes, les 
retrouvailles et les anecdotes par-
tagées ont instauré une atmosphère 
résolument familiale, empreinte 
d’une sincère convivialité. La cou-
sinade demeure ainsi un moment 
privilégié pour mieux connaître les 
différents membres de la famille, 
renouer des liens parfois distendus 
et transmettre aux plus jeunes une 
histoire commune.

Philippe Tumo
(Correspondant)

Une photo de groupe pour immortaliser ce rassemblement unique. © P.T.
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}LOULAY

Chez Mimi, un nouveau rendez-vous 
culinaire à la carte
Les Loulaysiens et des environs 
pourront profiter d’un nouveau 
restaurant dès le lundi 14 sep-
tembre. Mireille Muller et ses cinq 
employés inaugureront Chez Mimi. 
Au menu : cuisine faite maison et 
locale.

Bien connue du paysage local, 
Mireille Muller ouvrira son restaurant 
Chez Mimi le 14 septembre prochain 
à Loulay. Ancienne gérante d’une 
Coop à Villeneuve-la-Comtesse, l’Al-
sacienne d’origine renoue avec son 
passé dans la restauration. Derrière 
ce retour aux sources, une volonté la 
transcende  : « Je voulais créer des 
emplois et travailler avec des arti-
sans locaux. » Pour ce faire, elle a 
engagé cinq personnes : un cuisinier, 
un pizzaïolo et aide en cuisine, deux 
serveuses et un barman. « Ce sont 
principalement des anciens clients 
de la Coop », sourit la gérante.

Une cuisine locale et faite maison

Les habitants de la commune recon-
naîtront l’établissement. Jusqu’à peu, 
celui-ci s’appelait le Loulay’s. Ce 
changement de nom et de propriétaire 
a pour vocation de créer une nou-
velle identité au lieu. Le restaurant 
sera ouvert toute la semaine, sauf les 
lundis et mardis soir. La carte se veut 
variée et adaptée à tout public. On y 
trouve des pizzas (à emporter dès le 
mercredi soir), des pâtes mais aussi 
des menus du jour et des plats spéci-
fiques pour les samedis et dimanches 
midi. « Les plats changeront tous les 

trois mois pour ce menu », précise 
Mireille Muller.

Pour la propriétaire, les produits 
locaux ont une grande importance. 
Elle veut travailler en local et prône 
le fait main. « C’est une cuisine faite 
maison et traditionnelle. On a refait 
toute la cuisine pour que le chef 
puisse s’y amuser ! » Ainsi, il aura 
plaisir à concocter le traditionnel pou-
let-frites pour les employés du coin. 
« Un demi-poulet, précise Mireille 
Muller. Ils doivent bien manger ! »

Et en attendant l’ouverture, ses 
employés prennent plaisir à découvrir 
les locaux. La bonne humeur règne et 

définit bien l’atmosphère du restau-
rant. Les deux serveuses apprennent 
la carte pendant que les autres se 
familiarisent avec leur nouveau 
poste. Ils sont tous prêts et motivés 
pour commencer cette nouvelle his-
toire lundi 14 septembre. La gérante 
l’assure : « tout le monde y trouvera 
du plaisir. »

Charlotte Di Lelio

	z Chez Mimi à découvrir au 10 
place du Général de Gaulle à 
Loulay. Réservation au 05 46 33 
80 59.

Mireille Muller, en orange, entourée de ses employés. © C.D.L.

}BERNAY-SAINT-MARTIN

L’aguasofro, se jeter à l’eau 
pour lâcher prise
Sarah Bessonet présente une pra-
tique encore peu connue du grand 
public : l’aguasofro. Elle combine 
soin, développement personnel, 
et bien-être.

L’aguasofro qu’est-ce que c’est ? 
La méthode a germé en 1985 dans 
l’esprit de Véronique Sophie Rio-
Gouet, maître nageuse et sophro-
logue. Sarah Bessonet est l’une 
des 200 praticiennes française. 
Implantée à Bernay-Saint-Martin, 
elle intervient dans des centres de 
kinésithérapie, piscine municipale et 
pourquoi pas à domicile. La pratique 
s’adresse à tous, excepté à ceux dont 
les pathologies interdisent la bai-
gnade. Les partenariats avec l’école 
surgérienne Jeanne-d’Arc, lors des 
pauses méridiennes des élèves, ou 
avec le club nautique de Surgères à 
la piscine municipale, en attestent.

Les séances d’une durée de 45 
minutes à une heure ont pour voca-
tion de « viser l’autonomie », dit-elle, 
afin que chacun puisse construire 
ses moyens propres d’accès « à la 
conscience corporelle ». « C’est un 
chemin progressif pour accéder à 
ses sensations et à ses émotions », 
explique Sarah Bessonet.

C’est à la suite d’évènements per-
sonnels que Sarah Bessonet a décidé 
de s’intéresser à la sophrologie et de 
s’y former. Cette pratique en plein 
essor répond à un besoin de prendre 
soin de soi face aux exigences et 
obligations du quotidien mais éga-
lement en soutien psychologique 
après un deuil ou un burn out. Pour 
retrouver l’harmonie intérieure il 
faut parvenir à « couper le mental 
pour lâcher prise », résume-t-elle

Concrètement, en se laissant por-

ter par l’eau, la respiration ralentit 
naturellement  et les mouvements 
se fluidifient. Le soin se déroule au 
rythme de chacun, « pour ne faire 
qu’un avec l’eau  ». Aucun préa-
lable n’est nécessaire pour franchir 
le pas, sauf à accepter qu’il suffit 
de se laisser faire. Les cycles d’une 
séance par mois ou de deux séances 
par quinzaine se déroulent, à Saint-
Jean-d’Angely et à Marencennes.

Tony Landret (Correspondant)

Le soin se déroule au rythme de chacun, « pour ne faire qu’un avec l’eau ». © T.L.

}AULNAY-DE-SAINTONGE
Don du sang
Une collecte de sang est 
organisée mardi 15 septembre, 
de 15h à 19h30, à la salle des 
fêtes. Les dons s’effectuent 
sur rendez-vous auprès de 
l’Établissement français du sang 
sur dondesang.efs.sante.fr.

Nouveaux habitants
Réunion d'accueil des nouveaux 
habitants organisée par la 
municipalité samedi 12 
septembre à 11h à la salle de 
spectacle.  

}SALEIGNES
Aica Ro. Sa. Vi 1
Distribution des cartes pour 
la saison 2026/2027 samedi 
12 septembre 2026, de 9h 
à 12h, à la salle des fêtes 
de Saleignes. Apporter son 
permis de chasse validé et son 
assurance.

}NÉRÉ
Travaux
Des travaux de mise en sécurité 
des entrées de Bourg seront 
réalisés du 14 septembre au 16 
octobre 2026. Quatre secteurs 
sont concernés : l'entrée Loiré-
sur-Nie (rue de Saintonge - 
D130), l'entrée Les Eduts (avenue 
du Poitou - D130/D223), la 
route de Fontaine-Chalendray 
(D133) et l'entrée d'Aulnay (rue 
d'Aunis - D133). Les quatre 
entrées ne seront pas en travaux 
simultanément.

}DŒUIL-SUR-LE-MIGNON
Agence postale
Fermeture exceptionnelle de 
l'agence postale au public du 
jeudi 10 au mardi 15 septembre 
inclus. 

}LOULAY
Cinéma chez nous
- Vendredi 11 septembre : 
L'Odyssée à 20 h 30 au foyer 
rural. 

}PAILLÉ
ACCA
Remise des cartes d’adhésion 
pour la saison 2026/2027 samedi 
12 septembre de 14h à 19h, 
salle de classe de l’ancienne 
école, derrière la mairie.

}CONTRÉ
AICA Contré-Villemorin
Vente des cartes de chasse 
samedi 12 septembre, de 9h30 
à 12h, dans les locaux place de 
la mairie de Contré. Se munir de 
son permis de chasse valide et de 
son assurance.

}CHERBONNIÈRES
ACCA
Vente des cartes de chasse 
samedi 12 septembre de 10h à 
12h à l’ancienne cantine.

}MESSES
Paroisse d’Aulnay
- Samedi 12 septembre : 18h à 
Chives.
- Dimanche 13 septembre : 11h 
à Aulnay.
- Éveil-caté-aumônerie : 
Possibilité d'encore s'inscrire 
pour l’Éveil à la Foi (jusqu'à 
7 ans), le catéchisme (CE-
CM) et l'aumônerie (6ème et 
au-dessus). Toutes les rencontres 
se déroulent  à Aulnay. Plus 
d'informations au 05 46 33 10 49. 

Secteur paroissial de Loulay
- Dimanche 13 septembre : 
9h30 à Courant.

l Angérien libre

contact@imprimerie-al.fr  

05 46 32 22 56

• Articles et monuments funéraires
• Travaux de cimetière
• 2 chambres funéraires
• Transport avant et après mise en bière,

toutes distances
• Organisation complète des obsèques

AULNAY  
4, route de Saintes

MATHA
2, allée des Églantines

05 46 33 31 29

05 46 33 37 62
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DAMPIERRE-SUR-BOUTONNE

Trois petits mois seulement. Une 
courte expérience à la tête de 
Dampierre-sur-Boutonne, mais suffi-
samment intense pour conforter 
Manon Canti dans son engagement. 
Élue maire en mars dernier, la jeune 
femme de 33 ans assure avoir vécu 
cette première expérience comme 
une confirmation.

“On veut 
fédérer, encore 
et toujours”

« C’était très intense. J’ai découvert 
une fonction assez complexe, mais 
vraiment très enrichissante », confie-
t-elle. Une expérience également forte 
sur le plan humain. « C’était un bon-
heur. J’ai vraiment eu l’impression 
d’être à ma place, tout simplement. » 
Désormais, elle entend poursuivre le 
travail engagé  : « Tout ce qu’on veut, 
c’est reprendre là où on s’est arrêtés. » 
Malgré le peu de temps passé aux 
responsabilités, l’équipe estime avoir 
commencé à montrer la direction 
qu’elle souhaitait donner à la com-
mune.

Au cœur du projet de « Tous unis 
pour Dampierre » figure la volonté de 
renforcer les liens entre les habitants. 
«  Mon ambition première, c’est de 
rendre les gens heureux. Tout simple-
ment. Et qu’ils se sentent bien là où ils 
vivent.  » La candidate aimerait aussi 
redonner à Dampierre-sur-Boutonne 
une partie de l’animation qu’elle lui a 
connue autrefois, en s’appuyant 
notamment sur les associations. « On 
veut fédérer, encore et toujours. Lier 
notre communauté, créer du lien, faire 

en sorte que les gens soient heureux à 
Dampierre. »

Pour ce nouveau scrutin, la liste 
conserve une ossature très proche de 
celle constituée au printemps. Deux 
candidates, qui n’ont pas souhaité 
poursuivre pour des raisons profes-
sionnelles et personnelles, ont été 
remplacées. Manon Canti insiste sur-
tout sur la cohésion du groupe. « On 
est plus soudés que jamais […] On fait 
front et on est vraiment sur la même 
longueur d’onde.  » Malgré des per-

sonnalités et des parcours différents, 
« on arrive toujours à trouver un ter-
rain d’entente. Parce qu’on est animés 
par les mêmes valeurs et par la même 
volonté. »

Sur le fond, l’équipe entend pour-
suivre les orientations défendues au 
printemps. Parmi les dossiers figurent 
les aménagements urbains, notam-
ment à destination des cyclotouristes, 
mais aussi la rénovation de la salle des 
fêtes. Des devis avaient déjà été réali-
sés pour son parquet. « Cette salle des 

fêtes, elle a un gros potentiel, mais elle 
a clairement été laissée dans son jus. »

L’avenir du restaurant communal 
fait également partie des priorités. Si 
les locaux ont été rénovés, l’équipe 
souhaite aménager le logement situé à 
l’étage afin de faciliter l’installation 
d’un futur exploitant. «  On aimerait 
en priorité rénover ce logement pour 
pouvoir offrir une solution de reprise 
vraiment complète. Restaurant plus 
logement à l’étage. »

Les sept logements communaux 
constituent un autre chantier, avec 
des travaux d’isolation, l’installation 
de pompes à chaleur et une remise au 
goût du jour. La candidate appelle 
toutefois à la prudence : « On est une 
petite commune. On n’a pas un budget 
extensible au possible. Il faut faire 
preuve de prudence et de réflexion 
dans le choix des projets. » À plus long 
terme, l’ancienne école, dont le bâti-
ment se dégrade, nourrit également 
les réflexions de l’équipe.

Amaury Legrand

�La liste complète : Manon Can-
ti, Philippe Tumo, Sandrine Vergé, 
Amaury Dolbeau, Nathalie Boisdé, 
Peter Beersmans (Belge), Agnès 
Passebon, Cyril Cavier, Adeline 
Hilaire, Alexandre Canti, Karine 
Pokée, Stéphane Archambault, 
Marine Verdeau.

Manon Canti : « Tout ce qu’on veut, c’est reprendre 
là où on s’est arrêtés »
Manon Canti repart en campagne avec une équipe soudée et légèrement renouvelée, 
déterminée à poursuivre les projets et la dynamique engagés au printemps.

À l’image du café des aînés, l’équipe de « Tous unis pour Dampierre » souhaite créer du lien entre les habitants. © Candidate

DAMPIERRE-SUR-BOUTONNE

Les électeurs de Dampierre-sur-
Boutonne sont de nouveau appelés 
aux urnes dimanche 13  septembre. 
Ce nouveau scrutin fait suite à l’an-
nulation, par le tribunal adminis-
tratif de Poitiers, de l’élection muni-
cipale du 15  mars dernier. La liste 
conduite par Manon Canti avait 
alors remporté le scrutin, mais l’ab-
sence de la mention de la nationalité 
belge sur certains bulletins a conduit 
la juridiction à prononcer son annu-
lation. Une délégation spéciale a 
depuis été installée pour assurer la 
gestion des affaires courantes de la 
commune jusqu’à l’élection d’un 
nouveau conseil municipal.

“On ne veut pas 
promettre des 
choses qu’on ne 
pourra pas tenir”

Face aux électeurs, la liste « Avec 
vous pour Dampierre  » repart avec 
la même équipe que lors du scrutin 
de mars. Une candidature autour de 

l’ancien maire, Jean-Michel Gautier, 
qui s’était alors constituée dans l’ur-
gence, avec la volonté d’offrir un 
choix aux habitants : « Il faut laisser 
la démocratie parler  », estiment les 
colistiers Laurent Tucoulat, 
Sandrine Vignolle et Florence 
Menetrey.

La liste revendique aujourd’hui 
la diversité de ses profils, des diffé-
rentes générations et des profes-
sions, mais également une représen-
tation des hameaux entourant le 
bourg. L’objectif est d’y disposer de 
relais capables de faire remonter 

rapidement les difficultés du quoti-
dien.

L’équipe veut surtout éviter les 
promesses qu’elle ne serait pas cer-
taine de pouvoir financer. « On a de 
fortes ambitions. Mais on ne veut pas 
promettre des choses qu’on ne pourra 
pas tenir  », assurent les colistiers, 
souhaitant étudier les besoins et les 
capacités financières avant d’enga-
ger les projets. La sécurité figure 
parmi les priorités, notamment face 
à la vitesse des véhicules et à la cir-
culation des poids lourds. Stop, feu 
ou chicane  : la liste ne tranche pas 

encore et souhaite étudier les solu-
tions les plus adaptées. Sur le volet 
santé, elle propose de mettre à jour 
le registre des personnes fragiles et 
d’organiser des formations aux 
gestes qui sauvent.

L’environnement et les aménage-
ments constituent un autre axe du 
programme  : végétalisation mieux 
adaptée aux évolutions climatiques, 
réaménagement de l’espace vert du 
cimetière, réorganisation des points 
de collecte, poursuite de l’enfouisse-
ment des réseaux ou encore étude de 
bornes pour véhicules électriques et 

d’une station de réparation pour 
vélos.

La redynamisation commerciale 
occupe également une place impor-
tante.  «  Il faut faire en sorte de 
pérenniser ces services-là  », insiste 
l’équipe, qui veut notamment relan-
cer le restaurant communal  : «  Les 
murs sont prêts. Il faut trouver la 
personne qui soit prête à s’ installer. » 
Elle souhaite également mieux 
exploiter les atouts touristiques que 
constituent le château, l’Asinerie du 
Baudet du Poitou et la Boutonne, en 
créant davantage de liens entre ces 
sites et la vie du village. Enfin, 
«  Avec vous pour Dampierre  » 
entend soutenir les associations, 
rénover progressivement la salle des 
fêtes et recréer des rendez-vous 
autour des fêtes nationales et régio-
nales.

Amaury Legrand

�La liste complète (de gauche 
à droite sur la photo) : Laurent 
Tucoulat, Sandrine Vignolle, Ma-
rie-Claire Laurier, Thomas Aubert 
(La Touche), Jean-Michel Gau-
tier (La Dragonnerie), Nathalie 
Migeon, Benjamin Peres, Marie 
Decoux (Saint Hilaire), Hervé 
Richard, Jérôme Francais (La Sau-
zaie), Florence Menetrey.

Même équipe, nouvelles ambitions pour la liste 
« Avec vous pour Dampierre »
Après l’annulation du scrutin de mars, la liste « Avec vous pour Dampierre », construite 
autour de l’ancien maire Jean-Michel Gautier, se remobilise et présente ses priorités.

La liste « Avec Vous pour Dampierre » au complet. © Candidat
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UNE RENTRÉE QUI COMMENCE BIEN POUR VOTRE BUDGET.

L ’ A B U S  D ’ A L C O O L  E S T  D A N G E R E U X  P O U R  L A  S A N T É ,  À  C O N S O M M E R  A V E C  M O D É R A T I O N.
L A  L O I  I N T E R D I T  L A  V E N T E  D ’ A L C O O L  A U X  M I N E U R S .  D E S  C O N T R Ô L E S  S E R O N T  R É A L I S É S  E N  C A I S S E.

(1) Offre valable sur une sélection de vins, de boissons aromatisées à base de vin et de sangrias en fontaine à vin ou Bag In Box®. Offre non valable sur les produits ECO+, BERNARD CORDELIER et FRANÇOIS D’AUBIGNÉ
ainsi que les vins, boissons aromatisées et sangrias en bouteille. (2) Origine France. * Carte E.Leclerc 100 % gratuite et disponible immédiatement. Les offres en Tickets E. Leclerc ou avantage immédiat sont non 
cumulables avec des produits de la même gamme bénéficiant d’un autre « Ticket E.Leclerc », avantage immédiat ou d’une autre promotion. Bon d’achat réservé aux porteurs de la Carte E. Leclerc, sur présentation en 
caisse de la Carte E.Leclerc et valable dès le lendemain de son obtention, cumulable sur la Carte E.Leclerc et utilisable sur tous les produits de l’ensemble des centres E.Leclerc participant au programme de fidélité. 
Les offres bénéficiant d’un Ticket E.Leclerc sont limitées à 15 produits par foyer par opération. Les offres en avantage immédiat sont limitées à 5 produits par foyer pour cette opération. Offres réservées à une 
consommation personnelle. Le magasin se réserve le droit de refuser toute demande d’une quantité supérieure aux besoins habituels généralement constatés pour une consommation personnelle. Offre interdite à la 
revente. Pour connaître la liste des magasins et des Drives participants, les dates et les modalités, appelez :  du lundi au samedi de 9 h à 19 h.
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JEUDI 10 ET
VENDREDI 11 SEPTEMBRE

34%
SUR LES PÂTISSERIES

MOELLEUSES DES MARQUES

JEUDI 10 ET
VENDREDI 11 SEPTEMBRE

34%
SUR LA MARQUE 
« BONDUELLE »

MERCREDI 9 SEPTEMBRE

34%
Ticket E.Leclerc
avec la Carte*

SUR LES
FONTAINES À VIN (1)

60%
sur le 2e produit 

acheté

SUR LES PRODUITS 
PRÉSENTS EN MAGASIN 

DE LA MARQUE « L’EXTRA
FONDANT PRÉSIDENT » (2) 

AVANTAGE APPLIQUÉ SUR
LE PRODUIT LE MOINS CHER

SUR LES PRODUITS 
PRÉSENTS EN MAGASIN 

DE LA MARQUE « LENOR »

DÈS 2 PRODUITS 
ACHETÉS

70%
Ticket E.Leclerc
avec la Carte*

DU 8 AU 19 SEPTEMBRE 2026



}SAINT-SAVINIEN

Ça Peut Sphère prépare sa mue en cultivant 
son esprit de liberté
Le dôme de Ça Peut Sphère s’apprête à retrouver sa toile et un nouveau souffle. Après les dégâts de l’hiver, 
« Chapy » veut profiter de cette renaissance pour ouvrir un nouveau chapitre de l’association.

L'histoire de Ça Peut Sphère com-
mence en 2008. Florian Simonet, plus 
connu sous le surnom de Chapy, lance 
l'association autour de ses construc-
tions de dômes géodésiques et de 
leurs installations scénographiques 
dans des festivals. En 2012, l'aven-
ture prend une autre dimension avec 
l'installation permanente d'un dôme 
de 14 mètres de diamètre et 154 m² 
sur un terrain familial au Pontreau, à 
Saint-Savinien.

Depuis, ce terrain privé est devenu, 
au gré des événements, un lieu cultu-
rel ouvert au public. Concerts, spec-
tacles, impromptus ou résidences 
artistiques y trouvent leur place. Une 
configuration singulière que Florian 
Simonet a su développer.

Au fil des années, une identité s'est 
construite. Ça Peut Sphère ne cherche 
pas à devenir une salle de spectacles 
conventionnelle. Florian Simonet 
défend un espace de liberté artistique, 
en pleine ruralité, où se rencontrent 
des univers et des publics différents. 
« À la campagne, certaines personnes 
n'osent pas aller au théâtre parce 
qu'elles pensent ne pas en avoir les 
codes. Ici, justement, je veux que ces 
barrières disparaissent. »

Cette philosophie explique l'éclec-
tisme de la programmation : rock, 
techno, cirque, théâtre, danse ou arts 
plastiques. « Ce n'est pas parce que 
je peux organiser une soirée com-
plètement déjantée qu'à côté, je ne 
peux pas proposer quelque chose de 
très poétique. J'ai besoin d'art, qu'il 
s'agisse d'arts plastiques ou de spec-
tacle vivant. J'ai besoin de choses 

qui nourrissent les gens. » Le choix 
des artistes se fait avant tout au gré 
des découvertes et des rencontres. « 
Forcément, la programmation corres-
pond à mes sensibilités, mais elle se 
fait surtout au feeling, à la rencontre 
humaine. »

“Que les gens 
se sentent comme 
à la maison”

Cette liberté s'accompagne d'une 
volonté de rendre le lieu accessible 
à tous. « Ce qui est important, c'est 
que les gens se sentent comme à la 
maison. Nous sommes tous différents, 
mais nous pouvons nous reconnaître 
les uns dans les autres. » Le respect 
des personnes, du voisinage et de l'en-
vironnement fait également partie de 
l'équilibre recherché. « On vient ici 
pour partager, dans la joie et dans le 
respect. »

Pendant longtemps, l'aventure s'est 
développée de manière artisanale. 
Florian Simonet en reste le principal 
moteur, épaulé par des amis bénévoles 
et son réseau pour le prêt de matériel. 
Il explique avoir largement joué le 
rôle de mécène de son propre projet. 
Jusqu'à présent, Ça Peut Sphère n'a 
pas sollicité d'aides publiques. « J'ai 
toujours été indépendant financière-
ment. Je n'ai jamais fait de demande 
de subvention. Peut-être qu'à l'avenir, 
j'en ferai. »

Les événements du début de l'année 

ont accéléré la réflexion. La tempête 
Goretti puis l'épisode neigeux ont fra-
gilisé la bâche du dôme. Après plu-
sieurs mois de procédures, l'assurance 
a validé le remboursement du sinistre 
le 30 juin. « Sans cela, soit j'aurais 
lancé un appel aux dons, soit j'aurais 
tout arrêté. »

Le dôme a depuis été entièrement 
démonté et sa nouvelle bâche doit 
arriver à la mi-septembre. Mais pour 
Chapy, il ne s'agit plus simplement 
de remplacer une toile. « Le dôme 
fait peau neuve, mais l'association 
aussi. » Cette « mue » doit permettre 
de mieux structurer Ça Peut Sphère, 
notamment pour prendre en charge 
l'administratif et monter des dossiers 

de financement. « Faire un événe-
ment, c'est une chose. Mais pour faire 
vivre une association toute l'année, il 
faut d'autres compétences. »

L'objectif est aussi de faire vivre le 
site plus régulièrement, notamment 
en développant l'accueil d'artistes en 
résidence. « J'aimerais développer 
l'accueil en résidence, que ce soit 
pour du cirque, du théâtre ou de la 
danse. Il peut aussi y avoir des ate-
liers proposés par d'autres. L'idée, 
c'est vraiment d'utiliser l'espace. » 
Une évolution destinée à améliorer 
l'accueil du public et des artistes tout 
en conservant l'identité du lieu. « Il 
faut des espaces comme celui-ci. Il en 
manque. »

Avant même le retour de la bâche, 
Ça Peut Sphère célébrera cette nou-
velle étape vendredi 11 septembre. 
Le site ouvrira à 18h pour une Grosse 
Soirée de Batarts. À 19h, La Quête 
du râle, un solo de clown familial, 
ouvrira la programmation. Suivront 
quatre duos : Roti-Bondage, Sodom 
& Sagesse, Rotofil Khonäär et Double 
Vitrage.

« Il ne faut pas hésiter 
à venir »

Le concept mûrit depuis près d'un 
an dans l'esprit de Chapy : réunir des 
duos faisant la part belle à la batte-
rie, entre rock, punk, noise et techno. 
« J'aime cette énergie primaire du 
rock'n'roll et de la techno. Le but pre-
mier, c'est de réenchanter les gens. On 
vient danser, se retrouver et célébrer 
la vie. » Sérigraphie, buvette et petite 
restauration compléteront la soirée.

Dimanche 13 septembre à 16h, 
changement d'ambiance. Cinq cir-
cassiennes effectuant leur tournée à 
vélo feront étape au Pontreau pour 
un spectacle familial mêlant cirque, 
musique, théâtre et danse. La repré-
sentation sera proposée à prix libre, 
avec un petit goûter.

Après les incertitudes du début 
d'année, Ça Peut Sphère aborde ainsi 
une nouvelle étape. Et Chapy garde la 
porte ouverte : « Il y a encore beau-
coup de gens qui se demandent ce 
qui se passe ici. Il ne faut pas hésiter 
à venir, à discuter et à rencontrer le 
lieu. »

Amaury Legrand

Florian Simonet, alias Chapy : « On vient ici pour partager, dans la joie 
et dans le respect. » © A.L.

}TAILLANT
Mairie
Fermeture exceptionnelle 
des services mardi 15 
septembre. réouverture aux 
horaires habituels vendredi 18 
septembre.

}SAINT-SAVINIEN
Le Florida
- Vendredi 11 septembre : 
Fjord à 20h30 (VO).
- Samedi 12 et mardi 15 
septembre : Un grand raccourci 
à 20h30.
- Dimanche 13 septembre : 
Fjord à 17h (VO).
- Lundi 14 septembre : Chicas 
tristes à 20h30 (VO).
- Mercredi 16 septembre : 
Paradise à 20h30 (VO).

Amicale de Tennis Savinois
Portes ouvertes le 
12 septembre, de 10h 
à 12h, sur les terrains 
extérieurs derrière la piscine. 

Les inscriptions aux cours, 
notamment pour les jeunes de 
4 à 18 ans, seront possibles. 
Renseignements : jcruiz1726@
gmail.com

}LES NOUILLERS
La chorale De Cœur à Cœur
La chorale, dirigée par 
Bernadette Geay, invite les 
habitants à rejoindre ses rangs. 
Les répétitions ont lieu le jeudi 
de 19h à 20 h 30 à la salle 
municipale. Plus d'informations 
au 06 20 79 58 35. 

ACCA
Vente des cartes de chasse 
samedi 12 septembre, de 15h à 
18h, au local dans l'Impasse des 
Chaumes. Apporter sa validation 
de permis et son assurance.

Foyer rural
Assemblée générale samedi 
12 septembre à 9 h 30 à la 
salle des fêtes. À l'ordre du 
jour notamment : élection d'un 

nouveau conseil d’administration 
et avenir de l'association.

}TONNAY-BOUTONNE
CinéRex
- Jeudi 10 septembre : Soudain 
à 18h.
- Vendredi 11 septembre : Une 
affaire turque à 20h30.
- Samedi 12 septembre : Lydia 
et le vaisseau des tempêtes à 
16h. Soudain à 20h30.
- Lundi 14 septembre : Fjord à 
18h (VO).
- Mardi 15 septembre : Une 
affaire turque à 18h.
- Mercredi 16 septembre : 
L'inconnue à 20h30. 

APE
Assemblée générale 
extraordinaire samedi 19 
septembre à 10h30, salle de la 
Tour (à côté de la Bibliothèque). 
Ordre du jour : vote des 
nouveaux statuts de l'APE. Un 
verre convivial sera offert à 
l'issue de cette réunion.

SIREN : 106 071 210
TVA non applicable art. 293B du CGI

TCD, LE SPÉCIALISTE DU DÉBARRAS

07 64 84 70 73
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}SAINT-SAVINIEN

Le Foyer rural CAPS fait sa rentrée 
avec de nouveaux ateliers
Après la pause estivale, le foyer 
rural CAPS (centre d'animation 
du Pays savinois) lance sa saison 
2026-2027. Aux activités habi-
tuelles viennent s'ajouter plusieurs 
nouveautés, notamment l'aquarelle 
et la généalogie.

Le foyer rural CAPS de Saint-Sa-
vinien reprend progressivement ses 
activités en ce mois de septembre 
avec un programme mêlant loisirs 
créatifs, apprentissage et convivialité. 
Les randonnées pédestres ont ouvert 
la saison vendredi 4 septembre, sui-
vies de la dentelle aux fuseaux lundi 
7 septembre, de 14h30 à 16h30, et 
de l'atelier terre mardi 8 septembre, 
de 14h à 16h. La couture reprendra 
vendredi 11 septembre avec deux cré-
neaux, de 9h30 à 12h et de 14h à 17h.

Parmi les nouveautés de la saison 
2026-2027, un atelier d'aquarelle 
sera proposé à partir du mardi 15 
septembre, de 14h à 16h. Mercredi 
16 septembre, de 10h à 12h, l'atelier 
Bonne ou mauvaise conduite permet-
tra de faire le point sur sa conduite, 
de réviser le Code de la route et d'en 
découvrir les nouveautés. L'atelier 
informatique reprendra le même jour, 
de 14h à 16h. Autre nouveauté, la 
généalogie fera son entrée au pro-
gramme mercredi 23 septembre, de 

16h à 18h. Enfin, les loisirs créatifs 
reprendront jeudi 24 septembre, de 
15h30 à 18h.

Avec cette programmation, l'asso-
ciation entend toucher des publics aux 
centres d'intérêt variés, tout en conser-
vant la dimension de rencontre et de 
partage qui caractérise les activités 
d'un foyer rural. Les nouveaux ateliers 
viennent ainsi compléter une offre 
déjà bien installée au fil des saisons.

Le Foyer rural propose également 
CLEAS17 (Calculer-Lire-Écrire-Ap-

prendre-Savoir), consacré aux savoirs 
de base, ainsi que le FLE (français 
langue étrangère) pour l'apprentissage 
du français par les personnes non fran-
cophones. Fidèles adhérents comme 
nouveaux venus peuvent participer 
aux différentes activités.

	z Carte d'adhésion pour la 
saison 2026-2027 : 23 euros. 
Renseignements auprès de 
l'équipe de bénévoles du foyer 
rural CAPS au 06 74 88 77 07.

Un atelier d'aquarelle sera proposé à partir du mardi 15 septembre. © Magnifik

Le projet agrivoltaïque porté par Solvéo Énergies à Saint-Savinien continue 
de susciter des interrogations chez certains riverains. La société organise 
une réunion d'information mardi 15 septembre, de 16h à 19h, au pôle social, 
2 rue du Souvenir. Les habitants pourront venir s'informer et échanger 
avec les représentants du projet. Celui-ci prévoit l'installation de panneaux 
photovoltaïques sur une surface d'étude de 25 hectares, avec le maintien d'une 
activité agricole. Solvéo annonce une puissance envisagée de 12 MWc et 
une production annuelle estimée à 17 000 MWh. Selon le calendrier présenté 
par l'entreprise, le dépôt du permis de construire est envisagé pour la fin 
de l'année 2026, avant une instruction par les services de l'État en 2027. La 
construction et la mise en exploitation pourraient intervenir à partir de 2028. 
Mais le projet ne fait pas l'unanimité. Un collectif de riverains continue de 
réclamer davantage d'informations. Ses membres souhaitent notamment 
disposer d'une projection précise de l'implantation au sol des installations. 
Ils indiquent également avoir sollicité à trois reprises un rendez-vous avec la 
municipalité, sans réponse à ce jour. Le collectif poursuit parallèlement ses 
démarches auprès des élus et du monde agricole. Il indique avoir rencontré 
Fabrice Barusseau, député de la circonscription, ainsi que Cédric Tranquard, 
président de la Chambre d'agriculture de Charente-Maritime. La réunion du 
15 septembre devrait ainsi permettre aux riverains d'obtenir davantage de 
précisions sur ce projet.

}SAINT-SAVINIEN
Agrivoltaïsme : Solvéo face 
aux interrogations des riverains

Le projet prévoit l’installation de panneaux photovoltaïques sur une surface d’étude 
de 25 hectares. © Illustration - Magnific
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}HOCKEY SUR GAZON

Le hockey sur gazon prend racine à Aulnay
Matchs de démonstration, séance de dédicaces avec le parrain Eliot Curty, remise de prix pour les enfants 
et pot de l’amitié : voilà ce qui attendait les participants samedi 5 septembre à Aulnay-de-Saintonge.

Fondé en décembre et affilié à la 
Fédération française, le Hockey Club 
Aulnay-de-Saintonge est tout récent. 
Ses activités vont prochainement 
démarrer. Sylvain Curty, son pré-
sident, souligne : « Le hockey est un 
sport accessible à tous, particulière-
ment adapté aux enfants. C’est l’un 
des rares sports résolument mixtes : 
filles et garçons évoluent ensemble 
jusqu’à 14 ans. »

Ce sport, qu’il juge «  très athlé-
tique  », favorise selon lui le déve-
loppement de la motricité globale 
– jambes, bras et mains – dans le 
respect de règles strictes garantissant 
la sécurité des joueurs. « C’est éga-
lement un excellent levier de progrès 
pour les enfants porteurs d’un han-
dicap moteur ou cérébral, avec un 
impact bénéfique sur l’évolution de 
ces pathologies. C’est un sport pas-
sionnant, aussi beau à pratiquer qu’à 
regarder depuis les bords du terrain », 
insiste le président. Il ajoute : « Nous 
comptons déjà un club à La Rochelle, 
l’ASPTT, et un second vient de naître 
à Vaux-sur-Mer  : le Royan Océan 
Hockey Club, dont l’activité débutera 
également en septembre. »

Dans un premier temps, le club 
privilégiera la pratique loisir, avant 
d’envisager la compétition. Des entraî-
nements mutualisés avec La Rochelle, 
Royan et Limoges réuniront enfants et 
parents une fois par mois. « À ce jour, 
nous avons dix inscrits. Notre objec-
tif est d’en atteindre quarante ou cin-
quante », précise Sylvain Curty. Côté 

tarifs, la licence fédérale loisir, entraî-
nements compris, sera comprise entre 
40 et 45 €. En cas de compétition les 
années suivantes, elle s’élèvera entre 
80 et 90 €, selon les catégories d’âge.

Le hockey requiert balle dure, 
crosse, protège-tibias, protège-dents, 
chaussures, gants et équipement 
spécial pour le gardien. Les matchs 
se jouent en quatre quart-temps de 
quinze minutes, avec des pauses de 
deux à cinq minutes. Chaque équipe 
aligne dix-huit joueurs, un gardien 
remplaçant et cinq remplaçants pou-

vant tourner toutes les trois ou quatre 
minutes. L’équipe marquant le plus 
de buts gagne. «  Les contacts sont 
interdits. Cela n’a rien à voir avec le 
hockey sur glace », précise Sylvain.

Le hockey, une belle histoire 
de famille

Sylvain Curty a pratiqué le hoc-
key dans sa jeunesse, dans les années 
1980. Il a débuté à Château-Bernard, 
près de Cognac, grâce à un institu-
teur qui avait fondé un club, avant 

de rejoindre Bordeaux. Son fils, Eliot 
Curty, est aujourd’hui professionnel 
de hockey sur gazon en Belgique, 
statut qui n’existe pas en France. Il 
est venu exceptionnellement parrai-
ner cette journée du 5  septembre à 
Aulnay-de-Saintonge.

International avec l’équipe de 
France depuis 2017, Eliot Curty a 
participé à deux Coupes du monde et 
aux Jeux olympiques. Il a également 
été champion de Belgique cette année 
et vainqueur de la Coupe des Nations. 
«  J’ai commencé à Montrouge, en 

région parisienne, vraiment par 
hasard. Je voulais faire de l’ath-
létisme, mais lors d’un forum des 
sports, un stand de hockey a retenu 
mon attention. J’ai joué avec mon 
père, qui avait pratiqué ce sport dans 
sa jeunesse, et j’ai immédiatement 
accroché », explique-t-il.

Eliot Curty apprécie avant tout la 
dimension collective du hockey, son 
côté ludique et son esprit familial, 
comparable à celui du rugby. «  Ce 
sport reste peu développé en France, 
hormis dans le Nord, où certains 
clubs comptent six cents licenciés, et 
en région parisienne. En Belgique, 
aux Pays-Bas et en Allemagne, en 
revanche, il est très répandu. »

Un joueur à suivre de près

Le hockeyeur compte poursuivre sa 
carrière jusqu’aux Jeux olympiques de 
Los Angeles avec l’équipe de France, 
puis continuer en club. Sur l’état de 
l’équipe de France, il se montre opti-
miste : « Elle progresse. Notre trei-
zième place à la dernière Coupe du 
monde, organisée en Belgique et aux 
Pays-Bas, ne nous a pas satisfaits, 
mais nous avançons dans le bon sens. 
Nous ferons tout pour ramener une 
médaille des prochains Jeux olym-
piques. »

Philippe Tumo
(Correspondant)

	z Contact : 06 86 25 78 85 ou 
hockey.aulnay@gmail.com

Eliot Curty, le parrain du club aulnaysien, était présent lors des démonstrations. © P.T.

}TRAIL

Les sourires du 13e Matha Trail
Samedi 3 octobre, coureurs, mar-
cheurs et enfants se retrouveront 
autour du château de Matha. Cette 
nouvelle édition du Matha Trail 
mêlera défi sportif, convivialité et 
solidarité, avec la volonté d’appor-
ter un peu de légèreté aux enfants 
hospitalisés et aux personnes âgées.

Près de 800 participants avaient par-
couru, l’an dernier, les sentiers et les 
cours d’eau des Vals d’Antenne. Pour 
cette 13e édition, l’équipe de Matha 
Course Nature espère faire encore 
mieux. « Cette année, nous souhai-
tons améliorer encore ce rendez-vous 
prisé des coureurs et des marcheurs », 
annonce son président, Éric Jaud, déjà 
très mobilisé aux côtés des bénévoles.

Après avoir soutenu la lutte contre 
l’endométriose en 2025, l’associa-
tion a choisi de mettre en lumière 
Étoil’Clown. Lors de sa dernière 
assemblée générale, dix causes 
avaient été proposées. Le conseil 
d’administration a finalement retenu 
cette association locale, dont les 
comédiens-clowns professionnels 
interviennent dans les hôpitaux et les 
Ehpad.

Leur mission ne se résume pas à dis-

traire. Par leur présence, leur écoute 
et leur manière bien particulière d’en-
trer en relation avec les patients, les 
clowns créent une parenthèse dans 
le quotidien des soins. Étoil’Clown 
intervient notamment en pédiatrie, 
auprès d’enfants parfois confrontés à 
des traitements lourds ou à de longues 
hospitalisations. Un euro sera reversé 
à l’association pour chaque dossard 
des courses adultes. Une cagnotte en 
ligne permettra également à celles 
et ceux qui le souhaitent d’aller plus 
loin dans leur soutien. Les jeunes par-
ticipants seront eux aussi associés à 
cette démarche  : chacun recevra un 
nez rouge au moment du départ. Une 
manière simple et joyeuse de rappeler 
la cause défendue cette année.

La journée commencera dès 8h30 
avec la rando de l’étang, une marche de 
21 km. Le départ de la balade du pont 
de fer, longue de 10 km, sera donné à 
10h. Après la matinée consacrée aux 
marcheurs, les enfants prendront pos-
session des abords du château à 13h45 
pour des courses gratuites de 700 
mètres ou 1,9 km. Les adultes s’élan-
ceront ensuite sur trois parcours : les 
21 km de la Math’Trailienne à 14h30, 
les 10 kilomètres de La boucle de la 

Barde à 15h et les 5 kilomètres du Fil 
de l’Antenne à 15h15. Des formats 
variés qui permettront aussi bien aux 
habitués du trail qu’aux sportifs moins 
aguerris de participer.

L’organisation entend également 
préserver l’esprit chaleureux qui a 

fait le succès des précédentes édi-
tions. Un petit village sera installé sur 
le site du château, avec une buvette 
et une restauration proposées à partir 
de 11h30. Le food-truck réunionnais 
Ti Kaz’Dal sera présent, accompagné 
de stands associatifs, de partenaires 

et de sponsors. Un stand d’huîtres 
pourrait également compléter l’offre. 
Les récompenses seront fabriquées 
localement et les produits remis aux 
participants proviendront de Cha-
rente-Maritime, notamment de l’île 
d’Oléron.

Les inscriptions sont ouvertes (sur 
chrono-start.com) et des places restent 
disponibles. Il sera encore possible 
de s’inscrire sur place le 3 octobre, 
jusqu’à trente minutes avant chaque 
départ, avec une majoration de 3 €. 
Matha Course Nature profite enfin 
de cette rentrée pour proposer un 
nouveau rendez-vous hebdomadaire. 
À partir de septembre, les adhérents 
pourront se retrouver chaque mardi 
à 19h sur le parking du gymnase 
Alain-Lacroix, à Matha, pour un foo-
ting libre et convivial. Il ne s’agira pas 
d’une séance encadrée avec coaching, 
mais simplement d’un moment par-
tagé pour courir ensemble.

Kevin Baudy
(Correspondant)

	z Renseignements : Éric Jaud au 
06 75 34 81 38, Isabelle Carteau 
au 06 17 53 31 88 ou Patrick 
Bonneau au 06 37 32 88 11.

Les enfants sont toujours prêts à courir. © Kevin Baudy (Correspondant)
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}TIR À L'ARC

Les Archers d'Angély reprennent 
leur saison le 14 septembre

Les Archers d'Angély feront 
leur rentrée lundi 14 septembre. 
Ouverte aux débutants comme aux 
pratiquants confirmés, l'associa-
tion propose de découvrir et de 
pratiquer le tir à l'arc dès l'âge 
de 11 ans, avec du matériel mis à 
disposition.

Les arcs vont bientôt reprendre du 
service à Saint-Jean-d'Angély. Les 
Archers d'Angély donnent rendez-vous 
à leurs adhérents et aux personnes sou-
haitant découvrir la discipline à partir 
du lundi 14 septembre, à 19h, pour la 
reprise de leurs activités.

Le club accueille aussi bien les 
débutants, jeunes ou adultes, au sein 
de son école de tir, que les archers 
confirmés souhaitant pratiquer en tir 
libre. Les séances se déroulent chaque 
lundi, de 19h à 20 h 30, au gymnase 
du Coi. Pour les jeunes, l'initiation et 
le perfectionnement sont accessibles 
à partir de 11 ans et assurés sous la 
conduite d'un entraîneur. L'objectif 
est d'acquérir progressivement la maî-
trise nécessaire à la pratique du tir à 
l'arc, avec également la possibilité de 
s'orienter vers la compétition.

Les nouveaux venus peuvent décou-
vrir la discipline sans avoir à investir 

immédiatement dans leur propre équi-
pement : le club met à disposition les 
arcs ainsi que le matériel nécessaire à 
l'initiation. La première séance est par 
ailleurs gratuite.

Les Archers d'Angély disposent éga-
lement d'un stand extérieur avec abri 
de tir au parc de Beaufief. Accessible 
tout au long de l'année, cet équipement 
permet aux licenciés de s'entraîner sur 
des cibles installées à des distances 
allant de 15 à 70 mètres.

	z Contact : Ludovic Reynaert, 06 
85 92 19 21 ou ludovic.reynaert@
wanadoo.fr.

le club met à disposition les arcs ainsi que le matériel nécessaire à l'initiation.  
© Les Archers d'Angély

}TIR À L'ARC

Les Archers du Donjon font mouche
Les Archers du Donjon ont profité 
du premier week-end de septembre 
pour organiser deux compétitions 
traditionnelles à Aulnay.

La section des Archers du Donjon 
du foyer rural d'Aulnay avait un 
week-end particulièrement chargé. 
Samedi 5 et dimanche 6 septembre, 
elle organisait sur son terrain d'en-
traînement deux épreuves tradi-
tionnelles de tir à l'arc : le Tir du 
Bouquet, puis le Tir Beursault. Dis-
cipline dont les origines remontent 
au XVe siècle, le Tir du Bouquet peut 
se pratiquer dans un « jardin d'arc », 
terrain spécialement aménagé, ou sur 
des cibles installées en prairie. Les 
archers tirent 40 flèches en aller-re-
tour sur une cible placée à 30 ou 50 
mètres selon leur catégorie d'âge.

Deux départs étaient proposés 
samedi pour le Tir du Bouquet pro-
vincial sur prairie. Les archers ont 
bénéficié de conditions météorolo-
giques favorables, sans vent. Trois 
représentants du club d'Aulnay 
étaient engagés et tous ont terminé 
premiers de leur catégorie. En U18 
arc classique, Mathis Gratadoux a 
confirmé à cette occasion sa qua-
lification pour les championnats 
de France, prévus début octobre à 
Sainte-Geneviève-des-Bois. Chris-
topher Lecullier s'est imposé en 

Senior 1 arc classique, tandis qu'An-
thony Hillairet a pris la première 
place en Senior 1 arc à poulies.

Dimanche, alors qu'une partie des 
Archers du Donjon participait au 
Forum des associations d'Aulnay, 
d'autres retrouvaient le terrain pour 
le Tir Beursault. Deux départs étaient 
au programme et les conditions sont 
restées tout aussi favorables que la 
veille. Après plus de trois heures de 
compétition, les trois Aulnaysiens 
engagés ont une nouvelle fois ter-
miné en tête de leur catégorie. Pour 
sa première compétition dans cette 
discipline, Christopher Lecullier 
a réalisé 37 honneurs sur 40 à 50 

mètres en Senior 1 arc classique. Une 
performance qui lui permet d'obtenir 
la distinction fédérale « 2 Marmots ».

Anthony Hillairet a, lui, signé un 
parcours parfait en Senior 1 arc à 
poulies. À 50 mètres, il totalise 40 
honneurs sur 40 et 114 points. Il 
décroche ainsi la distinction fédérale 
« 4 Marmots ». Enfin, Hervé Buret, 
engagé en Senior 3 arc classique dans 
la catégorie Découverte, a réalisé à 
30 mètres 16 honneurs pour un total 
de 27 points. Un week-end particu-
lièrement réussi pour les Archers du 
Donjon, aussi bien dans l'organisa-
tion que sur le plan sportif.

Amaury Legrand

Les représentants locaux se sont illustrés, avec plusieurs victoires et une qualification 
pour les championnats de France. © Les Archers du Donjon

Dans la vallée d'Aure, Guillaume 
Yonnet s'était fixé un nouvel objectif 
: après avoir couru les formats de 80 
et 120 km, aller au bout de la plus 
longue distance du GRP, 170 km 
et 10 400 m de dénivelé positif. Le 
licencié de l'Athletic Club Angérien a 
franchi la ligne après 47 h 44 min 45 
s d'effort.
Habitué aux longues distances avec 
notamment 45 marathons à son actif, 
le Saint-Savinois n'avait pourtant pas 
effectué de préparation spécifique au 
trail. « J'ai surtout beaucoup travaillé 
sur l'aspect foncier », explique-t-il. 
Sa philosophie d'entraînement repose 
sur l'accumulation des kilomètres 
afin de gagner en endurance.
Généreux dans l'effort comme dans 
la vie, il a partagé cette aventure avec 
son ami Lilian Boursier. « J'apprécie 
le côté partage, c'est un rituel, un défi 
collectif et c'est toujours mieux de 
partager les courses avec des amis », 
confie le coureur. Les deux hommes 
ont longtemps couru ensemble avant 
que Lilian ne soit rattrapé par la 

barrière horaire autour du 100e kilomètre. 
Sur les sentiers pyrénéens, les conditions n'ont pas facilité la tâche. « Toute la 
journée de samedi était dans les nuages », se souvient-il, tout en gardant le 
souvenir de paysages magnifiques. Lorsque la fatigue et les douleurs se sont 
installées, Guillaume Yonnet s'est raccroché à une méthode simple : « Mettre 
un pied devant l'autre. C'est bête, mais ça fonctionne. »
Au-delà de la performance, le Saint-Savinois retient surtout une aventure 
humaine. « On aime l'effort, même si c'est horrible, car ça génère tellement 
d'émotions. Et le soutien des proches aux ravitaillements, c'est une très belle 
expérience. » Une délégation d'une dizaine de proches était sur place pour 
aider les deux sportifs lors des ravitaillements et les encourager dans plusieurs 
sentiers montagneux.
Le défi pyrénéen désormais terminé, Guillaume Yonnet va retrouver la 
route, notamment comme meneur d'allure sur marathon. Il devrait également 
participer à quelques « Backyards » – ces courses où il faut parcourir 6,7 km 
chaque heure – et poursuivre son investissement auprès des jeunes de l'Athletic 
club angérien.

}ULTRA TRAIL
Guillaume Yonnet au bout du Grand 
Raid des Pyrénées 

Lilian Boursier et Guillaume Yonnet ont 
connu des fortunes diverses. © G.Y

Pour son premier match en R3, le SCA n'a pas fait dans la dentelle en écrasant 
JS Basseau Angoulême sur le score de 7 à 1. Une victoire sans discussion pour 
les Angériens, qui se sont rapidement facilité la tâche en prenant les devants 
dans une rencontre qu'ils ont largement dominée. Le coach Alexis Mathé, 
très satisfait de cette première sortie au niveau régional, confirme : « Nous 
menons 2 à 0 au bout de 15 minutes. En seconde mi-temps, nous avons plus 
géré en faisant pas mal de changements. Je suis très content du bon amalgame 
entre les anciens et les nouveaux joueurs. Sur le plan offensif, on repart 
sur les mêmes bases que la saison dernière, nous avons déjà inscrit 17 buts 
en 3 matchs officiels (dont 2 en coupe de France, N.D.L.R.). » À noter que 
Bessaguet et Morhain se sont chacun offert un doublé. Les trois autres buts ont 
été inscrits par Hemerit, Marques et Adrien. Le SCA retrouvera désormais la 
Coupe de France avec un déplacement à Cissé, une équipe de D3 de la Vienne 
qui ne se présentera certainement pas en victime expiatoire, ce dimanche 13 
septembre.

Une victoire fêtée en famille ! © Alain Grangeret (Correspondant)

}FOOTBALL
Départ en fanfare pour le SCA
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Cinévals

À L’AFFICHE CETTE SEMAINE. 
- Jeudi 10 septembre : Les héros 
du Louvre à 18h. Mutiny à 18h 
(VO). Garance à 18h30. Soudain à 
20h (VO). The dog stars à 20h30 
(VO). 
- Vendredi 11 septembre : Fjord 
à 14h (VO). Tombé du ciel à 14h. 
Une affaire turque à 14h. Sou-
dain à 16h (VO). Paradise à 16h. 
L’inconnue à 17h10. Oklahoma 
honey à 18h10 (VO). Les héros du 
Louvre à 20h30. Voyage à Tokyo à 
20h30 (VO). The dog stars à 21h. 
- Samedi 12 septembre : L’incon-
nue à 14h. Paradise à 14h. Tad 
l’explorateur et la lampe magique 
à 14h et 16h. La vie comme un 
volcan à 16h30. Les héros du 
Louvre à 16h50 et 21h. Fjord à 
18h (VO). Une affaire turque à 
19h. The dog stars à 20h30. Insi-
dious, the red door à 21h. 
- Dimanche 13 septembre : The 
dog stars à 13h50. Tad l’explora-
teur et la lampe magique à 14h 
et 16h10. Les héros du Louvre à 
14h et 16h20. Tombé du ciel à 
16h20. L’inconnue à 18h20. Fjord 
à 18h20 (VO). Oklahoma honey 
à 18h30. Paradise à 21h10. Une 
affaire turque à 21h10. Insidious, 
the red door à 21h10. 
- Lundi 14 septembre : Mutiny 
à 16h. Paradise à 16h. Insidious, 
the red door à 16h. Fjord à 18h 
(VO). The dog stars à 18h10. 
Notre salut à 18h30. Les héros du 
Louvre à 21h. L’inconnue à 21h. 
- Mardi 15 septembre : Soudain 
à 14h (VO). L’inconnue à 14h. 
Mutiny à 14h (VO). The dog stars 
à 16h20 (VO). Une affaire turque 

à 16h50. Oklahoma honey à 
17h40. Tombé du ciel à 18h50. 
Paradise à 19h. Fjord à 20h20 
(VO). Les héros du Louvre à 21h. 
Insidious, the red door à 21h.

Jusqu’au 13 sept.

Saintes

EXPOSITION. Dans le cadre des 
Estivales photo, Frédéric et Oli-
vier Larrey présentent Regard sur 
le vivant (sur les grands préda-
teurs, du Tibet au haut arctique) 
jusqu’au 13 septembre, du mardi 
au samedi de 10h30 à 12h30 et 
de 14h à 19h à la galerie Imag’in 
Art (25 rue Saint-Michel). Gratuit. 
Contact au 06 60 42 13 18.

Jusqu’au 20 sept.

Saint-Jean-d’Angély

EXPOSITION. 44e salon des arts : 
une quarantaine de peintres sont 
attendus. L’invitée d’honneur est 
Nadine Guillon, avec des objets 
en terre et des céramiques. 
Ouverture de 14h30 à 18h. Le 
vernissage est prévu le samedi 
12 septembre à 17h30.

Jusqu’au 30 sept.

Sainte-Même

EXPOSITION. La Villa Argueyrolles 
accueille une exposition de 

photographies et de sculptures 
de Pascal Quennehen et Jean-
Henri Compère. Le vernissage 
aura lieu samedi 5 septembre à 
18h, au 131, avenue de Jarnac. 
Un food-truck libanais sera pré-
sent sur place.

Vendredi 11 sept.

Saint-Jean-d’Angély

LOTO. À 20h15 à la caserne 
des pompiers (10 rue Colonel 
Renoux). Animé par Phil, 2 € le 
carton, formules à 15 € et 20 €, 
ouverture à 19h. Réservation au 
07 84 12 68 34.

Courcerac

MARCHÉ. Marché de producteurs 
et artisans locaux de 17h30 à 
21h au bord de l’étang.

Samedi 12 sept.

Aulnay-de-Saintonge

LOTO SPÉCIAL BOUFFE. Organisé 
par le comité des fêtes, à la 
salle des fêtes. Ouverture des 
portes à 19h15. Réservation au 
07 55 90 70 01 ou 07 80 28 98 
87. Nombreux lots : 1/2 cochon, 
corbeille de fruits, paniers 
garnis, colis de bœuf. Tarif : 2 € 
le carton, formules à 10 et 15 €.

Saint-Jean-d’Angély

LOTO. Organisé par l’UVA à 21h 
à la salle Aliénor d’Aquitaine. 
Animé par Williams, 42 quines, 
2 € le carton, ouverture à 19h. 
Réservation au 06 70 78 77 47 
par SMS.

SPECTACLE. Sortie de travail de 
la Cie La Divine Comédie avec 
le Cirque du Gamin Moche 
comme un pou ! à 20h30 à La 
Gamelle (6 avenue Pasteur). 
Adulte 8 €, -15 ans 5 €.

GRAND DÉBALLAGE. Organisé de 
9h à 17h au Secours catholique 
(22 rue du Jeu-de-Paume).

Chantemerle-sur-la-Soie

MARCHE GOURMANDE. Organisée 
par le comité des fêtes, départs 
entre 18h et 20h. Parcours de 
12 km environ. Marche et repas, 
adulte 15 € : avec melon et 
pineau, mojettes-jambon braisé, 
fromages et desserts. Enfants 
4-12 ans 10 € : melon, chips 
jambon blanc. Possibilité de 
manger sans marcher. Apporter 
couverts complets, gilet réflé-
chissant et lampe de poche. 
Réservation et inscription avant 
le 8 septembre au 06 67 00 
89 74. Paiement par chèque à 
l’ordre du comité des fêtes à 
envoyer à Pascale Boudeau, 10 
rue de l’Abreuvoir, 17380 Chan-
temerle-sur-la-Soie.

Ternant

CONCERT GOSPEL. Organisé par la 
commission animation com-
munale, avec le groupe Hope, 
à partir de 20h30, en l’église 

Notre-Dame, à l’occasion du 
premier anniversaire de l’église 
restaurée. Le nombre de places 
est limité à 100. Tarif : 7 € par 
personne, sur réservation. 
Buvette sur place. Renseigne-
ments auprès de la mairie au 05 
46 32 07 64.

Juicq

SOIRÉE CINÉ-CONCERT. Organi-
sée par l’association Juicq-Loi-
sirs sur la place de la mairie. 
Dès 18h : concert de BAnd 
Powerplug, jeux en bois à 
disposition, buvette et restaura-
tion (planche campagnarde sur 
réservation) en plus de crêpes 
et popcorn. À 21h : projection 
en extérieur sur grand écran 
de C’est le monde à l’envers. 
Animations gratuites. Emme-
ner chaises, plaids et couverts. 
Informations et réservations au 
07 78 52 39 32.

Néré

SOIRÉE CHAMPÊTRE. Proposée 
par la commune au plan d’eau : 
pique-nique géant à 19h, 
animation musicale avec Blue 
Child à 20h et feu d’artifice à 
22h (selon autorisation préfec-
torale).

Chaniers

EN FAMILLE. Chaniers en fête dès 
14h au Communal. Forains, jeux 
en bois, soirée concert et feu 
d’artifice.

Bernay-Saint-Martin

LOTO. Organisé au profit des 
animations de l’EHPAD à 20h15 
à la salle des fêtes. Animé par 
Phil, 2 € le carton, formules à 15 
et 20 €, ouverture à 19h. Réserva-
tion par SMS au 07 89 41 42 35.

Fontenet

PÉTANQUE. Tournoi amateur en 
doublette organisé par l’associa-
tion Au Cœur de Fontenet, avec 
le soutien de la municipalité, à la 
plaine des jeux à 14h. Nombreux 
lots à gagner. Buvette sur place. 
8 € par joueur. Réservation obli-
gatoire au 06 88 61 25 33.

Dimanche 13 sept.

Villeneuve-la-Comtesse

BROCANTE. Organisée par le 
comité des fêtes, de 6h à 18h. 

Saint-Jean-d'Angély - Samedi 12 septembre

Le vidéaste originaire de La Vergne présentera son documentaire, , 
samedi 12 septembre à 16 h 30 au cinéma de Saint-Jean-d'Angély. 
Après le succès de la séance à La Rochelle, qui a réuni une centaine de 
spectateurs, et un passage chez France-Télévision à Paris en vue d'une 
diffusion du film sur la chaîne télé de l'île de la Réunion, le cinéaste 
est attendu avec impatience à Cinévals. Jules Berthomé y raconte le 
voyage qu'il a réalisé sur l'île avec son père au printemps 2026. Pen-
dant ces dix jours de voyage, en totale autonomie, les randonneurs ont 
parcouru près de 100 km de marche quotidiennement, des remparts du 
cirque de Mafate aux forêts de Bélouve, des cascades de Takamaka 
aux pentes du Piton des neiges, jusqu'aux coulées de lave du Piton de 
la Fournaise. « À travers cette immersion au cœur d'une île sauvage, 
le documentaire explore le dépassement de soi, la force des liens 
familiaux et la manière dont la nature nous invite à mieux comprendre 
qui nous sommes », écrit Jules Berthomé sur son site internet. Un film 
à ne pas manquer pour les amoureux de la nature sauvage.

Serge Bouteille (Correspondant)

	z Tarif réduit pour tous : 6 € ; 4 € pour les -14 ans.

Le vidéaste sera présent pour répondre aux questions des spectateurs.  
© Jules Berthomé

Jules Berthomé dévoile son film à Cinévals

Le journal numérique dès 7h le jeudi 
dans votre espace Abonné

Les articles en illimité 
sur langerienlibre.fr

Cette offre comprend :

puis 4 € par mois sans engagement

votre  angérien libre 100 % numérique

1 € le 1er mois1 € le 1er mois1 € le 1er mois PROFITEZ-EN

découvertedécouverte
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Entrée sur le site 5 € - Visite guidée des tours +2 € - English spoken

CHÂTEAU TEMPLIER - 79170 ENSIGNÉ

Animations en continu : campements et village, combats, tournoi, danse, procession, Animations en continu : campements et village, combats, tournoi, danse, procession, 
tir, ateliers, démonstrations, contes, poneys, attaque de la forteresse des enfants, tir, ateliers, démonstrations, contes, poneys, attaque de la forteresse des enfants, 
four à pain, marché, artisanat, jeux médiévaux, repas le midi, taverne, crêperie…four à pain, marché, artisanat, jeux médiévaux, repas le midi, taverne, crêperie…

ENTRE AULNAY (17) ET BRIOUX (79)

Journées EuropéennesJournées Européennes
du Patrimoinedu Patrimoine

samedi 19 et dimanche 20 septembresamedi 19 et dimanche 20 septembre
10h - 18h

10 troupes médiévales10 troupes médiévales

Spectacle équestreSpectacle équestre
François VillonFrançois Villon
mis en scène par mis en scène par 

Jacques de BagnauxJacques de Bagnaux
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Ouverture aux exposants de 6h 
à 8h. Tarifs : 2 €/ml. Buvette et 
restauration sur place. Renseigne-
ments et réservation : 06 60 66 05 
61 ou 05 46 24 67 88.

St-Hilaire-de-Villefranche

THÉ DANSANT. Organisé par le 
comité danse et loisirs de 14h30 
à 19h30 à la salle Jean Garnier et 
animé par l’orchestre Fabrice Char-
pentier. Entrée à 12 € avec pâtisse-
rie à l’entracte. Réservation au 05 
46 95 38 73 ou 05 46 95 09 59.

Essouvert

VIDE-GRENIERS. Organisé par la 
société des fêtes de 6h à 18h sur la 
place de l’église de Saint-Denis-du-
Pin. 2 €/ml. Renseignement au 06 
43 30 07 97 ou 06 33 51 38 86.

Saint-Jean-d’Angély

EN FAMILLE. La journée de l’éloge 
de la lenteur dès 9h au plan d’eau 
de Bernouët. Lentathlon, course de 
cagouilles, concours de déguise-
ment en escargots, exposants et 
artisans… Entrée gratuite. Rensei-
gnement sur cagouille.net

BROCANTE. Organisée par le NCA 
de 6h à 18h sur l’espace vert du 
centre aquatique Atlantys. 2 €/ml. 
Renseignement au 06 76 92 82 93 
ou 06 24 30 23 68.

Lundi 14 septembre

Saint-Jean-d’Angély

LE P’TIT BAL DU LUNDI. Animé par 
les GéGé 17 (Géraldine Dabat au 
chant et Gérard Pérou à l’accor-

déon) lundi 14 septembre de 
14h15 à 16h15 à la salle Aliénor 
d’Aquitaine. Gratuit. Renseigne-
ment au 05 46 33 80 07 ou sur 
fdfr.17@orange.fr

Du 16 au 26 sept.

Saint-Sauvant

SALON DES ARTS. 53e Salon des 
Arts Françoise Séris à la salle 
de la Tour. Exposition Utopie 
de photographie et hybridation 
d’une dizaine d’artistes (du lundi 
au vendredi de 16h à 19h et de 
samedi à dimanche de 10h à 12h 
et de 16h à 19h). Vernissage le 
samedi 19 septembre à 18h.

Jeudi 17 septembre

Taillebourg

MARCHÉ DE PRODUCTEURS. De 
17h à 21h chez Le Champ des 
Ronces, route de Coulonges, La 
Brossardière. Renseignement sur 
17alaferme@gmail.com ou sur 
harbelotancolie@orange.fr ou au 
06 42 17 03 24.

Du 18 au 20 sept.

Loiré-sur-Nie

FRAIRIE - FÊTE FORAINE. Organi-
sée par Loiré en fête. Vendredi 
dès 18h30 : marché gourmand 
et concert. Samedi : mascotte 
Pat’Patrouille dès 16h et paella 
avec animations à 19h30 (sur 
réservation 15 € à l’épicerie). 
Dimanche : vide-greniers de 6h à 
18h (renseignement au 06 69 56 
80 16).

Samedi 19 septembre

Chermignac

FÊTE. Le comité de Saint-Jean 
propose dès 20h sa soirée dan-
sante, son feu de la Saint-Jean et 
son spectacle pyrotechnique.

Torxé

CONCOURS DE BELOTE. Organisé 
par le foyer rural à la salle des 
fêtes. Inscriptions dès 13h30. 
10 € par personne. À gagner : 
lots de jambons, viande, apé-
ritifs, etc. Tombola, buvette et 
crêpes sur place. Places limitées. 
Réservation conseillée au 06 19 
35 62 11 ou 06 15 33 04 71.

Villemorin

FÊTE DES ARTS. De 13h30 à 19h à 
la salle des fêtes et Le Hangar, 
organisée par l’Amitié franglaise 
VCC.

Prignac

VIDE VILLAGE. Organisé par le 
comité des fêtes dans les rues 
de la commune, de 8h à 18h. 
Buvette et buffet sur la place de 
l’église. Un ballon sera présent 
devant toutes les maisons parti-
cipantes.

Les Nouillers

ATELIER. « Marqueterie de 
paille », de 14h à 16h au café 
associatif la Soupe aux Chails, 
suivi d’un moment convivial 
de 16h30 à 17h. Découvrez la 
beauté d’un savoir-faire artisanal 

et repartez avec votre propre 
création. Proposé par PôDames. 
Deux créations au choix (dessous 
de verre, décoration murale). 
Tout le matériel est fourni. Par-
ticipation : 15 € avec adhésion 
journalière au café. Places limi-
tées, réservation conseillée au 07 
75 20 53 52 - maison.podam3s@
gmail.com

Du 19 au 20 sept.

Ensigné (79)

FÊTE MÉDIÉVALE. Dans le cadre 
des Journées du Patrimoine, 11e 
fête médiévale de 10h à 18h 
au château templier avec 10 
troupes médiévales, organisée 
par les Chevaliers d’Ensigné. 
Campements et village, combats, 
tournoi, danse, procession, tirs, 
ateliers, démonstrations, contes, 
poneys, attaque de la forteresse 
des enfants, four à pain, marché, 
artisanat, jeux médiévaux, spec-
tacle équestre François Villon 
mis en scène par Jacques de 
Bagnaux, repas le midi, taverne, 
crêperie. Entrée 5 €, -12 ans gra-
tuit, visite guidée des tours 2 €.

Dimanche 20 sept.

Port-d’Envaux

RANDONNÉE GOURMANDE. Organi-
sée par Viv’Envaux, parcours de 
11 km avec repas par étapes et 
animation musicale, départ entre 
10h et 11h30 de la salle polyva-
lente. Adulte 17 €, enfant 9 €. 
Inscription sur helloasso. Rensei-
gnement au 06 73 99 96 66 ou 06 
30 49 23 40.

Fontcouverte

NATURE. Randonnée de 7-8 km 
organisée par Randos & loisirs 
Gontais, départ à 9h15 de la 
salle des fêtes. Activité sportive 
douce, encadrée et adaptée à 
tous à partir de 7 ans. Gratuit. 
Inscription obligatoire avant le 
19 septembre par SMS au 06 81 
49 97 62.

Fontenet

VIDE-GRENIER. Organisé par Au 
Cœur de Fontenet et l’ACCA. 
2 €/ml. Buvette et restauration 
sur place. Réservation au 06 79 
70 05 96.

St-Hilaire-de-Villefranche

THÉ DANSANT. Organisé par la 
société des fêtes de 14h30 à 
19h30 à la salle polyvalente. 

Animé par Sébastien Castagne et 
son orchestre. Entrée à 12 € avec 
pâtisserie à l’entracte. Réserva-
tion recommandée au 05 46 95 
38 73 ou 05 46 95 09 59.

Authon-Ébéon

CHANT. À l’occasion de la Journée 
mondiale Alzheimer, l’antenne de 
Saint-Jean-d’Angély de France 
Alzheimer Charente-Maritime 
invite le public à venir chanter 
des chansons populaires à la 
Terrasse du Dandelot. Déjeu-
ner possible dès midi (menus 
à 17,50 € et 21,50 €). À partir 
de 13h, Sèv' prendra le micro, 
accompagnée de la clown Stella 
Pétille qui recrutera des choristes 
parmi le public. Réservations au 
06 65 98 07 25.

Matha

THÉ DANSANT. Organisé par l’In-
terclubs à la salle des fêtes, dès 
14h30, et animé par l’orchestre 
Diapason. Entrée : 12 € avec 
pâtisserie à l’entracte. Réserva-
tion au 05 46 58 55 00 ou 06 31 
57 04 37.

Saint-Pierre-d’Amilly

MARCHE MATINALE. Proposée par 
le foyer rural et Ça roule pour 
Lulu, départ de 9h à 9h30 du city 
parc pour un circuit de 10 km 
(accessible poussette). Pause café 
sur le parcours et apéro campa-
gnard à l’arrivée. Adulte 10 €, 
-12 ans 8 €. Inscription avant le 
17 septembre au 06.70.06.52.95 
ou 06.83.76.38.14.

Samedi 26 septembre

Breuil-la-Réorte

MARCHE SEMI-NOCTURNE. Propo-
sée par le foyer rural, départ de 
18h à 19h de la salle des fêtes 
de La Crignolée pour un par-
cours de 8 ou 12 km avec repas 
par étapes. Adulte 14 €, enfant 
7 €. Inscription avant le 12 sep-
tembre au 06.89.64.48.54 ou 
06.13.72.02.57. 

Dimanche 4 octobre

Cressé

BROCANTE. Organisée par Scène 
Ouverte et la Société des fêtes 
de Cressé, dans la Garenne. Prix : 
2 €/ml. Réservations au 06 99 87 
71 22, 06 63 35 15 40, 05 46 26 
18 06 ou 06 79 13 78 39.

LISTE NON EXHAUSTIVE.

D'aute cot les feuilles se mariant vers vingt ans et pis 
les quenailles arriviant à la queue leu-leu durant une 
douzaine d'annaïes ou in p'tit peu pllus. Peur s'oçhu-
per des drôles, o i avait les nouviâs grands parents, 
mais coume l'aviant cor l'âjhe de trimer douère, leus 
parents à zeus étiant souvent acabassés, mais le pou-
viant cor s'oçhuper des drôles et o faut dire otou qu'les 
pus grands survailliant les p'tits.

Vers 1970, les femmes se sont mis à travailler z'elles 
otou, afin d'avouère ine ésinance pu grande su le pllan 
financier et peur prendre l'air : et a l'avant retardé 
progressivement l'âjhe daus naissances, aneut à cou-
mençant à y penser vers quarante ans et à thieu mou-
ment les vieux sont morts ou ben l'sont poué en bon 
garet, o reuste les parents mais l'sont septuagènaires 
: o l'en a qui sont cor en boun état malgré que l'cou-
mençant à fatiguer. En ville, là o se corse parce qu'o 
i a peursoune peur garder les drôles : ou on à poué 
les moyens ?

Peur sorti en souèrée, o l'a cor in mouéyen moudarne 
les « bébis sitar », mais les mères veulant qu'a cau-
siant bin l'français et sans accent prononcé ; alors là 
o lé « la pêche à la peurle rare  ».

Et pi avouère des drôles à 40 ans : les patrons aimant 
poué thieu, et o l'handicape peur la r'traite, mais o reste 
ine solution : o lé qu'les femmes attendions la retraite, 
et pis var 65 ans, envec les progrès d'la science, à se 
f'rant traiter et à pourant avouer queuques drôles et 
a l'aurant tout l'temps voulu peur les élever zelles 
même. O l'en a qui me dirant qu'o s'ra des drôles 
de vieux, mais o l'a rin qui prouve que l'serant pires 
que thiélà d'aneut. Coume thieu les r'traités dau futur 

s'rant bin oçhupés ; l'pourrant poué s'balader coume 
le voudr'iant mais l'en aurons bin peurfité avant !

Mais i sé poué s'que pens'rons tiès drôles de 20 ans, 
d'vouère leus parents de près d'90 ans, si

	z Auteur : L'Beurdassou d'Pironville

Mots et coutumes du Pays offerts par La Maison 
de Jeannette et la Société d'ethnologie 

et de folklore du Centre-Ouest.

Une histoire de drôles, et de générations... © Magnific

- Causons patois -
Une question d'age
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}ALLEMAGNE

En Saxe-Anhalt, le cordon sanitaire 
autour de l’extrême droite cède
Après sa victoire en Saxe-Anhalt, le parti d’extrême droite Alternative pour l’Allemagne veut former un gouvernement 
régional. Un test pour le « cordon sanitaire » maintenu jusqu’ici par la droite traditionnelle.

Ulrich Siegmund a mis fin au sus-
pense. Ce lundi 7 septembre, au len-
demain d’une victoire écrasante lors 
des élections régionales en Saxe-An-
halt, la tête de liste du parti d’extrême 
droite Alternative pour l’Allemagne 
(AfD) a confirmé chercher à former 
un gouvernement dans cette région 
de 2,1 millions d’habitants de l’est du 
pays. S’il y parvenait, ce serait une 
première pour l’extrême droite alle-
mande depuis 1945.

Cette clarification peut sembler 
étonnante de la part d’un candidat dont 
le parti a, selon ses mots, « écrit l’his-
toire » en obtenant dimanche 43,8 % 
des suffrages. Le meilleur résultat 
électoral jamais enregistré par un 
parti depuis la réunification dans ce 
Bundesland. C’est aussi le meilleur 
de cette formation d’extrême droite 
en treize années d’existence, salué à 
l’international par le président améri-
cain Donald Trump, le magnat Elon 
Musk et l’ancien premier ministre 
hongrois Viktor Orban. Devant la 
presse ce lundi, les dirigeants de l’AfD 
rayonnaient. « C’est une réussite ful-
minante, a lancé la coprésidente Alice 
Weidel. Nous prenons très au sérieux 
la mission de former un gouverne-
ment. »

La majorité absolue ratée 
de trois sièges

Quelques heures plus tôt pourtant, 
Ulrich Siegmund avait laissé planer 
le doute sur sa volonté de gouverner, 
répétant vouloir « gouverner seul ». 
Or, avec 39 sièges au parlement régio-
nal de Magdebourg, il rate la majorité 
absolue de trois sièges. Dans la nuit, il 
avait ainsi évoqué de nouvelles élec-

tions pour « s’assurer » de meilleurs 
résultats. A-t-il été ramené à la rai-
son par les dirigeants nationaux, très 
désireux d’arriver aux responsabilités 
dans une région ? Ulrich Siegmund a 
en tout cas confirmé ce lundi « tendre 
la main », et même avoir entamé des 
« discussions » avec certains partis et 
députés à titre individuel pour obte-
nir leur soutien. Mais il l’assure : il 
« souhaite pouvoir se regarder dans la 
glace » et n’acceptera « aucun change-
ment sur le fond » de son programme.

Concrètement, peu de solutions 
s’offrent à l’extrême droite pour gou-
verner en Saxe-Anhalt, la majorité des 
partis refusant de travailler avec elle. 
Seule la petite formation pro-Poutine 
BSW a annoncé ne pas s’opposer à 
l’élection d’Ulrich Siegmund au poste 
de ministre-président. Si elle ne sou-
haite pas former de coalition officielle 
avec l’AfD, elle pourrait la soutenir 
au cas par cas. Autre possibilité pour 
l’AfD : débaucher certains élus chré-
tiens-démocrates. Un scénario jugé 
« réaliste » par Sebastian Friedrich, 
coauteur du site Über Rechts.

L’avenir du «  cordon sanitaire  » 
autour de l’AfD semble néanmoins 
plus que jamais fragilisé, et les voix 
se multiplient pour exiger son aban-
don. C’est le cas de Frank Ruch, maire 
de Quedlinburg, en Saxe-Anhalt, qui 
rappelle «  travailler avec l’AfD au 
niveau communal ». « Le cordon sani-
taire est impossible à appliquer dans 
les communes lorsqu’il s’agit de pro-
jets d’écoles ou de culture. Au niveau 
régional aussi, il faut pouvoir traiter 
les dossiers au cas par cas, sans faire 
de coalition avec l’AfD et en gardant à 
l’esprit le respect des principes consti-
tutionnels  », estime-t-il. Sebastian 

Friedrich confirme la montée de ce 
positionnement chez les chrétiens-dé-
mocrates. « Le cordon sanitaire tient 
encore officiellement, mais tôt ou tard 
il va tomber, car, sur le terrain, il ne 
mène pas à l’objectif visé, à savoir 
l’affaiblissement de l’AfD. »

Pour l’Union chrétienne-démocrate 
(CDU), qui dirige la Saxe-Anhalt 
depuis vingt-quatre ans, ce scénario 
est officiellement irréaliste. Aucun 
des quinze députés élus ce dimanche 
ne facilitera l’arrivée au pouvoir de 
l’extrême droite, entend-on à Magde-
bourg, ainsi que de la voix du chan-
celier Friedrich Merz, par ailleurs 
président de la CDU. Son parti a voté 
en 2018 une résolution très claire 
interdisant tout travail et toute alliance 
avec l’AfD. Mais ce principe tien-
dra-t-il face à l’ampleur de la débâcle 
encaissée dimanche  ? Avec 17,2 % 
des suffrages, la CDU voit ses scores 
réduits de moitié dans cette région et y 
encaisse une défaite historique.

La victoire sans appel de l’ex-

trême droite pose par ailleurs un défi 
immense aux chrétiens-démocrates au 
niveau fédéral. Car ce scrutin régio-
nal est aussi une sanction très claire 
de la politique du chancelier et de ses 
partenaires sociaux-démocrates. Frie-
drich Merz affirmait ce lundi devant 
la presse « avoir été élu pour quatre 
ans  » et vouloir «  faire le travail 
jusqu’au bout ». Pour le chancelier, 
le « profond choc » de la défaite de 
dimanche « ne doit pas avoir comme 
résultat un abandon des réformes en 
cours ». « Au contraire, nous devons 
les poursuivre et faire en sorte qu’elles 
soient acceptées par une majorité de 
la population », a-t-il lancé. La tâche 
s’annonce délicate. Si les partenaires 
sociaux-démocrates veulent « revoir le 
cours des réformes » pour les rendre 
plus sociales, à droite, les appels se 
multiplient en faveur d’une ligne plus 
conservatrice et libérale.

Les thèmes nationaux comme la 
hausse du prix de l’essence, la crise 
économique, l’immigration et la guerre 

en Ukraine ont occupé la campagne de 
l’AfD. Au sein même de la CDU, le 
style cassant, la mauvaise communica-
tion du chancelier et les réformes pré-
sentées récemment sur le système de 
santé et les retraites suscitent aussi de 
vives critiques. Au point que certains 
appellent depuis quelques semaines 
au départ de Friedrich Merz et à son 
remplacement à la chancellerie par une 
personnalité moins clivante, comme 
l’actuel ministre-président de Rhé-
nanie-du-Nord-Westphalie, Hendrik 
Wüst.

« Friedrich Merz est sous une pres-
sion énorme »

« Friedrich Merz est sous une pres-
sion énorme qui va augmenter avec 
les prochaines élections régionales 
du 20  septembre, constate Sebas-
tian Friedrich. Si la CDU encaisse 
de nouvelles défaites, je ne sais pas 
comment il pourra rester chancelier. » 
Pour l’AfD, Friedrich Merz est plus 
que jamais une cible idéale. « Aucun 
chancelier n’a été aussi mal aimé que 
Friedrich Merz. Il est un poids pour 
le développement de l’Allemagne », 
estime Alice Weidel, certaine que les 
chrétiens-démocrates « ne gagneront 
plus jamais une seule élection ». La 
co-cheffe de l’AfD affiche ses ambi-
tions : atteindre les 40 % des suffrages 
lors des élections nationales de 2029. 
Pour cela, elle mise sur la Saxe-An-
halt pour faire « boule de neige ». Pro-
chaines étapes, dans deux semaines : 
le Mecklembourg-Poméranie-Occi-
dentale, où l’AfD est créditée de 35 %, 
et Berlin, où elle approche les 18 % 
d’intentions de vote.

Delphine Nerbollier

Les dirigeants de l’AfD Tino Chrupalla, Ulrich Siegmund et Alice Weidel, le 
7 septembre à Berlin - © Maxppp

}FRANCE

La France qui roule à l’électrique
Carburants plus chers depuis le 
blocage d’Ormuz, véhicules plus 
abordables, leasing social… L’élec-
trique atteint 38 % des ventes de 
voitures neuves en août. L’occasion 
se structure et les réticences s’es-
tompent. Un point de bascule ?

Frédéric Baudu a fait sa transition. 
Du thermique à l’hybride, puis au 
100 % électrique en juillet dernier. 
« J’avais du mal à franchir le pas », 
reconnaît cet employé de la grande 
distribution, qui parcourt 120 kilo-
mètres par jour. L’envolée du prix 
des carburants l’a convaincu. Déjà 
équipé de panneaux photovoltaïques, 
il a fait installer une borne de recharge 
dans son garage pour 1 500 €. « Pour 
l’équivalent d’un plein, je dépense à 
peine 8 € », calcule-t-il. Au volant 
de sa Volkswagen ID.3, il savoure : 
« Accélération sans à-coups, véhicule 
silencieux… Le confort de conduite 
est incomparable ! »

Sa voiture, il l’a choisie dans une 
concession du groupe Jallu-Berthier, 

à Saint-Ouen-l’Aumône (Val-d’Oise), 
où l’électrique occupe désormais une 
place de choix. «  Il y a clairement 
un effet Ormuz, observe Arnaud Jal-
lu-Berthier, président du groupe. 
Longtemps, ces voitures nous res-
taient sur les bras. Désormais, elles 
se vendent très bien. »

En leasing

Pour respecter les normes euro-
péennes d’émission de CO2, Volk-
swagen a rapproché les tarifs des 
différentes motorisations. La Polo 
coûte ainsi 169 € par mois en élec-
trique, contre 139 € pour la thermique 
d’entrée de gamme, moins puissante 
et moins équipée. « À modèles équi-
valents, l’électrique est même moins 
cher », affirme Arnaud Jallu-Berthier. 
Dans l’électrique plus encore que dans 
le thermique, l’heure est au leasing. 
La valeur à la revente reste incertaine 
et les clients anticipent les progrès de 
l’autonomie. Mais « il s’est produit un 
déclic, assure le directeur commercial 

Gabriel Gaspar. Aujourd’hui, l’élec-
trique séduit y compris des clients qui 
n’ont pas la possibilité de se rechar-
ger chez eux. »

Lui-même vit dans une résidence 
sans borne, à Franconville. Sur les 50 
places de son parking, dix véhicules 
électriques sont apparus en un an. 
Gabriel Gaspar recharge le sien au 
travail ou au supermarché : « En vingt 
minutes, le temps de faire les courses, 
je repasse de 20 à 80 % d’autono-
mie. » Et la France a franchi fin août 
le cap des 200 000 bornes ouvertes au 
public. Ces évolutions expliquent la 
percée de l’électrique dans les ventes 
de voitures neuves. Après avoir flirté 
avec les 20 % en 2025, sa part atteint 
29,9 % sur les huit premiers mois de 
l’année et même 38 % en août, deux 
fois plus que la moyenne de l’an passé.

Le marché est notamment tiré par 
des modèles plus abordables : Citroën 
ë-C3 (à partir de 20 000 €), Renault 
5 (25  000  €) ou nouvelle Twingo, 
autour de 13 000 € aides déduites. 
« L’électrification n’est pas un pari 

mais une réponse concrète aux usages 
quotidiens des Français », soutient-on 
chez Renault, qui a développé dans les 
Hauts-de-France un pôle de produc-
tion de véhicules 100 % électriques.

Des acheteurs aisés

Le profil de l’acheteur a lui aussi 
évolué, relève Flavien Neuvy, direc-
teur de l’Observatoire Cetelem. Aux 
pionniers férus de technologie et 
d’écologie succède désormais un 
acheteur proche de celui des véhi-
cules thermiques ou hybrides neufs : 
57 ans en moyenne et appartenant à un 
ménage parmi les 20 % les plus aisés.

L’électrique de seconde main 
contribue aussi à cette démocratisa-
tion : il est passé de 3 % du marché 
de l’occasion l’an dernier à 5 % au 
premier semestre. «  Cela permet à 
des membres des classes moyennes 
d’abandonner le thermique », sou-
ligne Flavien Neuvy. Les plus 
modestes peuvent recourir au leasing 
social, qui permet de louer une voiture 

pour une centaine d’euros par mois. 
Sa troisième édition, lancée cet été, 
compte déjà 32 000 commandes sur 
les 50 000 prévues.

Directeur général de l’Avere, Clé-
ment Molizon parle d'« effet de capil-
larité ». « Les utilisateurs – satisfaits 
de leur choix à plus de 90 % – sont les 
meilleurs ambassadeurs. » Après un 
an et demi de plateau, cette croissance 
rapproche la France de sa trajectoire 
d’électrification, avec l’interdiction 
de vendre des véhicules thermiques 
neufs en Europe en 2035. « Mais la 
suite dépendra du maintien des aides 
publiques », prévient la Plateforme 
automobile. La présidentielle pour-
rait donc s’avérer décisive. Marine 
Le Pen, donnée favorite, « n’est pas 
la plus électrophile », relève Clément 
Molizon. « Il en va pourtant de l’éco-
logie comme de la souveraineté et du 
pouvoir d’achat. » Et même si les car-
burants devaient rebaisser, conclut-il, 
« il n’y a aucun sens à maintenir les 
Français dans la trappe à pétrole ».

Denis Peiron
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ACHÈTE bassin/timbre en 
pierre, éléments déco jardin, 
piliers, dallage ancien. Tél. : 
06 65 19 59 25.

AV, Ptite benne 3 pts, porte ou-
vrable, multi service, et piquets ou 
barres en béton 1.80m sur 9x9. Tél. 
05.46.58.71.14

.

VIDE MAISON, le 11, 12 et 13 sep-
tembre, de 10h à 19h, au 72 rue 
Brugerolle à Matha. Vaisselle, mo-
biliers...

.

URGENT, femme cherche heure 
de ménage, sur le secteur St Jean 
d’Angély, 10km alentour. Tél: 06 58 
52 08 74

.

MAÇON COUVREUR, recherche tra-
vaux neufs ou anciens, + murs en 
pierre. Tél: 07 65 59 05 58 OU 07 65 
60 18 09.

.

AV, Tonne à eau 600L, galvanisée 
sur roues, attelage tracteur ou voi-
ture. Bon état. Tél: 06 80 66 48 50

.

TRES URGENT, retraité seul re-
cherche petite maison à louer sec-
teur Loulay. Tél: 06 84 86 66 96

.

A VENDRE, jus de raisin à la récolte 
(moult). Tél: 06 83 48 40 39

.
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constitution
Suivant acte reçu par Maître Sophie 

GIRERD-DENIS, Notaire Associé de la 
SAS «NOT’ATLANTIQUE NOTAIRES AS-
SOCIES» dont le siège social est à LA 
ROCHELLE (Charente-Maritime), 133 bd 
André Sautel, titulaire d’un Office notarial 
à ROYAN (17200), 1 bd de Cordouan, le 
13 août 2026, a été constituée une socié-
té civile immobilière ayant les caractéris-
tiques suivantes :

La société a pour objet : l’acquisition, 
en état futur d’achèvement ou achevés, 
l’apport, la propriété, la mise en valeur, 
la transformation, la construction, l’amé-
nagement, l’administration, la location et 
la vente (exceptionnelle) de tous biens 
et droits immobiliers, ainsi que de tous 
biens et droits pouvant constituer l’ac-
cessoire, l’annexe ou le complément des 
biens et droits immobiliers en question. . 

La dénomination sociale est : SCI la 
Tour d’Orsin. 

Le siège social est fixé à : CHADENAC 
(17800), 6 chemin du plantis. 

La société est constituée pour une du-
rée de 99 années.

Le capital social est fixé à la somme de 
: MILLE EUROS (1.000,00 EUR).

Les apports sont en numéraire.
Toutes les cessions de parts, quelle 

que soit la qualité du ou des cession-
naires, sont soumises à l’agrément 
préalable à l’unanimité des associés. 

Le gérant est Monsieur Freddy JEAN-
NAUD.

La société sera immatriculée au re-
gistre national des entreprises et au RCS 
de SAINTES.

Pour avis
Le Notaire

.

SAS NOT’ATLANTIQUE 
NOTAIRES ASSOCIÉS 

À ROYAN (CHARENTEMARITIME) 
1, BOULEVARD DE CORDOUAN

A2623816

RÉDACTION . 
redaction@langerienlibre.fr - 05 46 32 02 24
Directeur de la publication : Vincent David - 
Rédacteur en chef : Amaury Legrand - 
Journalistes : Théo Chiramberro & Charlotte 
Di Lelio.

PUBLICITÉ .
f.delapierre@langerienlibre.fr - 06 98 32 09 43
Chargé des ventes : Franck Delapierre

Ce journal a été imprimé 
sur du papier produit en 
Norvège, 0% de fibres 
recyclées, certifié PEFC 
(PEFC/10-31-3312). 

Par arrêté préfectoral, notre journal est habilité 
à publier les annonces judiciaires et légales.

Imprimerie Brisson : EURL 99 ans - Cap. 
38.264,70 € - 29 avenue du Général Leclerc -  
BP 70019 - 17412 SAINT-JEAN-D’ANGÉLY 
CEDEX - Président : Vincent David - As. : 
PMSO - RCS SAINTES 313 014 268.

ABONNEMENT - DIFFUSION .
abonnementdiffusion@courrier-francais.fr 
05 24 07 39 63
Intégral 1 an (papier + internet) : 66 €
Numérique 1 an : 48 € (prix T.T.C. au taux 
de 2,10 %)

IMPRIMERIE .
Sapeso : 40 quai de Brazza, 
33100 BORDEAUX.

ANNONCES LÉGALES .
annonces.legales@alcregie.com - 05 56 44 72 24

29 avenue du Général Leclerc - BP 70019
17412 SAINT-JEAN-D’ANGÉLY CEDEX.

CPPAP : 1227 C 85700 - ISSN : 1148-5035 
Dépôt légal à parution.

AVIS DE CONSTITUTION
I l  a été constitué une société par 

acte authentique reçu par Maître Peter  
SIMON, en date du 23 juillet 2026, à LA 
ROCHELLE (17000).

Dénomina t ion   :  LE PÔLE DES 
POETES.

Forme : Société civile immobilière.
Siège social  : 8 rue des Ménestrels, 

17138 St Xandre.
Objet  : L’acquisition, la construction, 

la propriété et la vente (exceptionnelle) 
de tous biens immobil iers, à usage  
d’habitation, professionnel, commercial 
ou industriel  ; La mise en valeur, la mise 
à disposition à titre gratuit des asso-
ciés, l’aménagement, l’administration, la  
gest ion et  l ’explo i tat ion,  par  bai l ,  
location ou autrement, de tous immeubles 
ainsi acquis ou édifiés, dont elle aura la  
propriété ou la jouissance.

Durée de la société : 99 année(s).
Capital social fixe : 1000 euros
Cession de parts et agrément  : Toutes 

les cessions de parts, quelle que soit 
la qualité du ou des cessionnaires, 
sont soumises à l’agrément préalable à  
l’unanimité des associés, à l’excep-
tion de celles faites à un ou plusieurs  
descendants.

Gérant  : Madame Julie LACOSTE,  
demeurant 8 rue des Ménestrels, 17138 
St Xandre

La société sera immatriculée au RCS 
de La Rochelle.

.

A2624120

annoncelegale.alcregie.com

choisissez un 
SERVICE PREMIUM

pour vos annonces légales :

Thierry COURANT
BESOIN D’UNE DÉMO ?

06 61 65 04 59
t.courant@alcregie.com

PROFESSIONNELS  
DU CHIFFRE ET DU DROIT,

SIMPLIFIÉS
AccèsAccès

INSTANTANÉES
AttestationsAttestations
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PayezPayez

EN UN CLIC
Rédigez & facturezRédigez & facturez

ICI + partout en France
ParutionParution
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TRANSFERT DE SIÈGE  
SOCIAL

Dénomination : ELVALEX.
Forme : SCI.
Capital social : 1500 euros.
Siège social  : 14 rue Gargoulleau, 

17000 La Rochelle.
484423066 RCS de La Rochelle.
Aux  te rmes  de  l ’AGE en  da te 

du 24 avri l  2026, les associés ont  
décidé de transférer le siège social à 5 rue  
Théophile Gautier, 17000 La Rochelle.

Mention sera portée au RCS de La 
Rochelle.

.

A2624196

Notre hebdomadaire est habilité, 
 par arrêté préfectoral, à publier  

les annonces judiciaires et légales  
pour l’ensemble du département  

de la Charente-Maritime.

Par arrêté ministériel du 19/11/2025,  
le tarif est fixé,depuis le 1er janvier 2026,  

à 0.189 €HT le caractère.

Ce tarif ne peut faire l’objet d’aucune remise ou ristourne.
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Devis Immédiat sur : 
annonces.legales@alcregie.com

(en précisant L’ANGÉRIEN)

Madame WACHTER Camil le  née 
le  06/11/2005 à  68000 COLMAR  
demeurant 1 rue de l’ancienne gare, 
17400 LA VERGNE agissant en son 
nom personnel dépose une requête  
auprès du Garde des Sceaux à l’effet de  
substituer à son nom patronymique celui 
de CLAUDEPIERRE GUZDA.

.

A2623599

DIVERS

modifications

constitutions
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Ils sont très nombreux
On estime qu’il y a des 
centaines de millions de débris 
spatiaux autour de la Terre. 

Ils sont dangereux
Ces déchets se déplacent à environ 
25 000 km/heure. Ça veut dire qu’en 
une seconde, ils parcourent 7 km ! 
À cette vitesse, si un déchet percute 
un satellite actif, il risque de l’abîmer 
ou de le détruire. Résultat : le satellite ne 
peut plus faire son travail, comme envoyer 
Internet dans les maisons, prévoir la météo…

Les déchets spatiaux, 
c’est quoi ?
Ce sont des objets lancés 
dans l’espace par les humains, 
et qui ne servent plus : de vieux 
satellites, des bouts de fusées, 
des outils perdus par les 
astronautes, de minuscules 
morceaux de satellites 
qui se sont détachés…

La pollution, ce n’est pas que sur Terre, c’est aussi dans 
l’espace. À des centaines de kilomètres au-dessus de nos 
têtes, des millions de déchets tournent autour de la Terre. 
Problème : ils peuvent être dangereux. Il faut donc les enlever. 
Ce sera bientôt la mission d’ELSA-M, un satellite éboueur. 

Mission :

ELSA-M, un satellite éboueur

ELSA-M, au travail dès l’année prochaine !
Le satellite ELSA-M devrait être lancé dans l’espace pour la première fois à la fin de l’année 2027. En attendant, en 2025, les pays de l’Union européenne ont proposé
de nouvelles lois pour que l’espace soit plus propre et plus sûr. Par exemple, surveiller les gros déchets pour éviter des collisions avec des satellites actifs. 

Un satellite pour nettoyer l’espace 
des satellites qui ne fonctionnent plus
Voici ELSA-M ! Ce satellite est aussi grand que 
2 machines à laver et pèse 520 kilos, la moitié du poids 
d’une voiture. Grâce à son réservoir rempli de carburant 
et à ses panneaux solaires, il va travailler pendant un an.  

Et le détruire !
Une fois le satellite capturé, ELSA-M l’emporte vers 
la Terre. À environ 400 km de notre planète, il le lâche. 
Le satellite entre alors dans l’atmosphère terrestre 
(zone bleue autour de la Terre sur le dessin). 
Le contact avec l’air le brûle et le détruit.

D’abord, rechercher un satellite inactif
ELSA-M est conçu pour débarrasser l’espace de vieux 
satellites qui pèsent jusqu’à 150 kilos et se trouvent 
à 1200 km de la Terre. Pour les chercher, ELSA-M 
fait de super-calculs. Et une caméra lui permet de 
reconnaître ces satellites à environ 10 km de distance. 

ELSA-M se remet au travail
Puis, ELSA-M repart plus loin dans l’espace, 
à la recherche d’autres satellites inactifs à supprimer. 
Durant une mission d’un an, il peut ainsi détruire 
3 satellites. 

Puis, l’approcher et l’attraper
Quand il a repéré un de ces satellites, ELSA-M 
s’approche lentement de lui… jusqu’à être à une 
quinzaine de centimètres. Puis, il l’attire grâce 
à une plaque magnétique fixée au bout d’un tube.
C’est comme un gros aimant très puissant. 

Fin de mission pour ELSA-M
Quand ELSA-M n’aura plus de carburant, ce sera 
la fin de sa mission. Il reviendra vers la Terre, 
et plongera dans l’atmosphère pour brûler 
à son tour, et se détruire. Ainsi, il ne sera jamais 
un déchet qui pollue l’espace !
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Un satellite pour nettoyer l’espace 
des satellites qui ne fonctionnent plus

satellites, des bouts de fusées, 

dans l’espace par les humains, 
de vieux 

satellites, des bouts de fusées, 
de vieux 

satellites, des bouts de fusées, 

Beurk, c’Beurk, c’esest t 
ddéégoûgoûtatant nt !!

ELSA-M

Le satellite ELSA-M devrait être lancé dans l’espace pour la première fois à la fin de l’année 2027. En attendant, en 2025, les pays de l’Union européenne ont proposé

un déchet qui pollue l’espace !

Retrouvez plus d’actu à hauteur d’enfants sur le site 1jour1actu.com
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